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PeAV LECTRY Rea 


À 
Vis qwileft vray que fous les 
diners Problemes de ce Li- 
ure quine font qu'en leur prez 
ESN miere vertu „iL ya plufieurs 
| myferes d'esprit cachez feubs leur obfcure. 
| clarté : Pay crew que tu ne trounerois pas - 
| malè propos le deffein que Vay fact d'ad- 
l iouftey encore aux deux premieres parties 
| precedentes cefle troifiefme , puis que le trois 
eft le plus myfitque © le plas parfaict dé 
tous les nombre", €) me fuis promis de ta cu 
riofité vne lecture pleine d'attention dans 
cetre Pyrotechine ingeantbien quetonefprit 
qui fuit le mounement du feu, quittera celuy 
de tous les autres Elemens pour sefforer 
dans wne plus haute contemplation comme 
eft celle du Ciel, qui doit faire lener les yeux 
aux hommes pour les tirer de la comparai- 


AV LECT EVR; 
fon des beftes , qui n'ont pour, obiect que ly 
Jurface de la terre. | | 
(es feux font intitulez plaifans park | 
raifon de la ature, antant que la melan 
cholie abaiffe ceux qui ne confiderent que les 
chofes terre tres 3 le ne les addreffe poin 


aux granes Senateurs du temps qui adiom 


fient an tiltre des plaifans es pueriles : mai 
4 toy digne Serutateur des belles chofes, 

fournit la matiere M 
que ton bel efprit digere applique , oF 
met excellemment par o 
gré ce 
pret. 


dont la na ‘are nous 


rdre, Prens en 
petit onurage CO ne le mesprife 


| 


| 
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La maniere de faire pondré à Canon. 
CHAPITRE I 


è E falpetre doit eftre ttes blane, bien 
A) cfcumé , lors que petit à petit Pony 
YA ictte dePalun broyé, cffant fondu 
Sen eau boüillante , fi Pon defire 
Ÿ auoir de la bonne poudre. Et fi 

AK Pon fondtelfalpetre, & que lon y 
jette quelques morceaux de foulfreiaune, il brufte- 

- ya, & confommera toute la graiffe: Mais ilen faut 
peu, autrement ilfe graifferoit d’auantage. L’onle 
met en farine, & le boiiillant auec eau (ou vin blanc 

‘qui vaut mieux. ). fien le defleichant fur vn feu de 

charbon, vous le remuerez continuellement aucc 
vngros bafton, & pourfuiuez cette agitation tant 
& fi longuement qu'il fe defféiche du tout, & qu'il 


iftolets, carrabines » & autres choles femblables . 
p1; 3 S a 4 y 


deffus, vne liure& demié ; charbou dé faulx fe 
Snces', fleurs de foulphre trois onces.! 


68 Troifte(me Part. des Recrear Ad athe. | 
vienne à prendre Ja forme de farine. Cela empel: 
cheta de ne fe Battre pout fe méttre en poudre , & 
ne le faudra que pafler au trauers du tamis. Le 
foulphre fe prepare dinerfement # Neantmoin 
ceux qui font fa Poudre commune ;{ & de laquelle 
nous defcriuons , comme de chofe trop frequente) 
fe contentent d’en choïfir du jaune > Qui crie en le 
tenantpres de Porcille, & quieft fort aërien & vie 
étueux : Mais pour faire de la poudre fine pour dé 


| 
| 
| 


nous leparons. CLE foulphré fable & elt tres bon, 
fans excremens , & reuient en poudre impalpable: 
& finous voulons rendre ce foulp! 


11€ encore plus 
Pirituel, nous le fondons » & adjouttons vn quart 


de fon poids de Mercure, (Ou vif argeñt ) & le 
mouuons tres-bien tant que tout foie reüny en yn 
corps folide. Le charbon plus leger eft le meilleur, 
Partant celuy qui eft fait du boisde chanvre eft 4 
proferer À tous les autres: Mais il faut noter, u 
ce charbon eftant leger (comme il eft ) qu'il tient 
grande placeen petite quantité; & én faut mettre | 
moins en la poudre que fic’eltoit charbon de faulx 
voir, dé bois puant, de noyer & autré bois. Le 
charbon fe fait en allumant ce bois dans 
pot, ou vrimortier, &ceftant! bien alhimé, fon | 
couure ledit pot, & le fant ain faites fans dir, iuf. 
ques à ce qu'il foit froid. La‘compofition’ de pou- 
dre fine eft faite de falpetre tres fin » affiné comme 


ue 


va grand 


| des fard Arf 85 
Autrement. 


Prenez fix liures de falpetre , foulphre ; & char: 
bon; de chacun vne liure: 


Autrement & fine. 


. Salpette fept liures , foulphre preparé auec lé 
Mercure , ou en fleurs vne liure, Charbon de bois 
dechanvre vne demie liure: 


«Autrement. 


Si vous meflez autant de chaux viue dedans Pvné : 
ou l’autre de ces trois compofitions , qu’il y entre 
de foulphte,vous ferez vne poudre, que Peau n’em- 
pefchera pas d'allumer. + 

IL eft à noter,que c’eft fort peu de cas d'aüoir.vne 
bonne compofition de poudre, fi Pon ne fait le 
moyen de la bien faire, I fautdonc premierement 
tres-bien battre aumortier de bronze ; auec lepi- 
lon de mefme eftoffe , toute la compofition fans 
perdre courage à la battre, fix, fept, où hui@ heures 
durant fans difcontinuation,& à plein bras ; en Fat- 
roufant, & humeétant auec dutres-fort vinaigre, ou 
de l’eau de vie. Et fi vous defirez dé faire voftre 
poudre encor plus fubtile, legere, & quali volante, 
il la faudra humecter auec de lean diftfilée de la fu- 
perficie, ou efcorce d'Orange , cefte humeation 
fe doit faire moderément: car il ne faut rendre nul- 
lement liquide ladiéte compofition : afns il fuffie, 
qu'en la prefant auec la main, Pon void qu’elle 


70 Zroifiefine Part.des Reereat. Mathe, 
demeure à demy conipacte , & non du tout. com: 
pacte. Il faut encor obferuer de faire difoudre yp 
peu de colle de poilfon dedans voftre Bumcétition) 
afin que voftre charbon de chanvre ne s’entrole 
en le battant. Et vous defirez que les grains de no: 
{tre poudre foient tres durs, apres leur deflica. 
tion auccde l’eau laire 
fteint de la chaux yine. La compofition eftant ain. 
fiarroufée , & battue plus quembüins ; itla faudra 
mettre dedans vn crible ayant des trous percez dy 
Fond; de la groficur que defitez voftre-poudre, niet. 
fant deux morceaux de bois applanis d’vn cofté 
dedans ledit crible ( ce qu’on appelle ordinaire. 
ment les valets ) Pagitant fur vn bafton arrrefté ay 
deilus dva vaifleau, ou linge, ponfreccuioir tou. 
te la poudre laquelle doit. paffer toute par cè 
crible, fans qu'il y én demeuré: La poudre eftans 
âinfi paflée, l'on prendra vn tamisayant fesvoyes 
petites , & y faudra mettre toute cefte poudre 
c criblée : agitant Jedit tamis ,tant qué 
la pouffiere &.compoftion noñ grainée foit du 
tout feparée de celle qui éft grainée. 
audra mettre feicher-au Soleil + ouen lieu chatid, 
& la pouflicre doit efire rémifa dedans le nôrtier, 
Parroufcr, comme deffusis'ileft befoin > la battre 
ain fi qu'auparauant, puisla cribler;tamifer, & reis 
teter cefte Operation,tant que tout foit bien grainé, 
“Le poudre éftant bien feichéé, ila faudra tamifer 
‘derechef, afin de Ja priuer de fa pouffiere 3 & qu'il 


ty demeure rien finon le grain ; qu’on gardera 
nue quelquésfois 


Laquelle il 


‘pourle befoin, Le camphre tro 
place dans la Poudre fine : Mais a railon que 
À lé pous 


| 


> qui aura auiparauant e. | 


| 
| 


| 


des Feux d’ Artifice, Ji 
le poudre en dewient moite; Helle weft toufiours 
eonferuée en lieu chat i & fec j nous n’en mettons 
point dedans nos compofitions fafcriptes : lefquels 
les nous auonschoifies Comme les meilleures & 
tres-excellentes'? laiffans la poudrécanon, & Pa 
poudre grofle; pout ceux qui-font profeffiôn den 
faire ordinaitement; Lefquels 14 font dé mefmé 
que lañoftfe/cxcepté que leurs ingrediens ne font 
fipurs que les nofttés y g d'y OBféruent pastant dé 
choles: 


Premed SESS Ree ey 


Tee CREER LES SE 


_Dinifion decet ceunres: , 


et oe es IL 


à x; ES ELE ir SHES 4 ‘ TS 

f Es feux que nous enfcignons,en.ce litre font 
Loos appellez feux de ioye : D'autant 
qu’ils font propres au temps d’allesreffe, de re¢rea- 
tion, & lors qu'ona obtenu quelque viéoire re- 
cente contre fon ennemy. Ils font quelquesfois 
repréfentez dedans vne place afficgée ; au temps 
que ceux qur l’océupent fontau defefpoir, & veu- 
lent neantmoins tefmoigner à Pennemy qu'ils 
wont pas faute de munitions , encore qu'ils en 
foient fort defcétueux > & tafchent par cefte rufe 
mettre les ennemis eux méfmes au defefpoir. Ces 
feux font doublés. Hy en a qui font leurs aétions 
en Pair, & les autresen Feau. Ceux qui font leurs 
Operations en Fair font grands ou petits , fimples 
Où compofez. Les grands font mobiles, comme 
les fuzées , que les Latins & Italiens appellent roe 
chetes , où fontimmobils, comme les trompes à 

- Z 


7 


72 Troifiefme Part.des Recreat. Mathe, 
feu des chandelles diuerfes. Et ceux-ci font fimplesi. 
Les compofez aufli font mobils ; & comme les 
roués, les coutelas; gourdines, les efcus, & tout ce 
qui fert aux combats noéturnes,les dragons volants 
les balles & leur femblable.Ou bien ils font immo. 
þils comme les tous, arcades pyramides, & autres 
petits qui font de peade durée, p er 

Les feux qui font leurs actions en Feau , ou ils y 
font iettez , & y bruflent : ou bien ils y font allu- 
mez par Peau mefme Etnagent deflus Peau comme 
les firzées mifes fur vn blanc, des balles nageantes, 
des ferpenteaux,& d'autres tels artifices. Ou bien 
ils bruflent au fond de l’eau,comme plufieurs balles 
pefantes de diuetfes compofitions & ftruétures. 
Noûs voulons enfeigner à faire tous ces feux par, 
ordre, pour éuiter confifion , & parlerons premie- 

' sement des feux aériens, ou qui font leurs effects 

en Pair, & commencerons par les fuzéess 


| 


des Feix d’ Artifice? T 


Dés fuXées & de leurs flrnëlure: 


Cicerone 


CHAPITRE wn. 


Our faire des fuzées plufieurs chofes font ne- 
| ce(faire.11 faut les models,les baftons à charger, 
du papier double bien colle, des ficelles, des ba- 
guettes, des poinçons, mortiers, tamis , maillets , 
& les djuerfes compofitions dequoy elles font fai- 
tes. Les models doiuent eftre faits de bois tres- 
fort & folide : Comme buis, frefne, forbicr , où 


74 Troifiefme part. des Recreat: Math. | 
d’ifs. lis font percez fur le tour, en cylindre , ayait 
fiz diamettes de longueur, femblables à celuy dy 
creu dudit model, fi c’eft pour des fuzées au def. 
fous d’vne liate. Et fi c'eft au deflus d’vncliute, if 
fuffira d’eftre de quatte, quatre & demie , ou de 
cinq diametres. Nous reprefentons vne figure qui 
monftre ces proportions , auec la culaffe qui s’en. 
boétte dedans le model. Auec les baftons a charget 
“Tefquels font de trois fortes pour chacun módel, | 
Les baftons à charger feront grands , moyens| 
SE petits. Les plus gros feront proportionnez au 
< ereu de chacun model, D’autant que nous divifon 
TT IE diametre dudit creu en huiét parties efgales, & 
il èn prenons cing pour le diametre du bafton. Le 
refte eft pour la cartoche de papiet à ‘contenit 

-. la compofition laquelle fera roulée fur cedi& 
: - bafton , tant qu'elle puille iuftement emplit lei 
dit crea, Puis if faut vn peu retirer en deftour. 
pant ce baton, & entortiller d’*vmtour & demy lel 
ourde cetrecartoché, à vn, deux, outrois poul: 
éds prés dudit bout, contre le bafton, auec vne for 
te ficelle, ou cordelètte , outorde : le tout felon la 
grandeur ou petitelle des fuzées, Cente ficelle ou 
corde {era attachée d’vn bout contre vn barreau 
ou quelque folide & ferme crochet, & de l’autre 
_bout contre vne fangle qui feruira de ceinture à 
Vouurier : on. bien cefte ficelle oucordelette féta 
“attachée à vn gfos.bafton , pour le faire paller em 
tre les Jambes dudit ouurier, & en tirant & tour: | 
-pant pewapeu , il engorgera & cftreffira la fuzée. | 
au, moyen d'yhe faulle culafle , ain que la figuré 
Te reprefente ; Et le trou cftant denenu petit aflez 


2 


il Ie faudra fier d’vne ficelle pour le tenir en cét 


REE RI a 
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| 
| 
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| 


des Feux d Artifice. . Tr 


| eftat. Le bafton moyen eft yn peu plas petit que le 


tt 
f. 
il 


| 


premier, & eft percé en long au bout, pour contes 
nir en fon creu la pointe de la culafle pour faire : 
yn trou dans le fonds de Ja compofition. Et cefte 
oinéte doit eftrelongu> d'vntiers, ou vn peu plus 
de ladite fuzée. Gefte culaffe à pointe féra mife 
dedans la bafe du model: & le bafton percé mis 
dedans la model auec ladite fuzée , l'on donnera 


| cing ou fix coups dé maillet fur ce bafton , pour 


donner belle forme au col de la fuzée : & alors vo- 

ftre cartoche fera prefte à charger. La compofi-} 
tion l’eftantaufli, vous en mettrez petit à petit des. 
dans la cartoche mife aumo:lel,auec la culafle & ta» 
bafe. Etquandil y en aura vn peu,delaiettée il fauto 
fort frapper fur ce bafton percéau bout, & conti- | 


| nuant cecy tant quele bafton ne falfe plus parois - 


fre. que la poinéte delaculafley-entre, & que a: 

compofition ait emply la hauteur deiladite poin-: 
ie. Le tiers bafton fera lors envfage , lequel doit 

eftre plus petit, mais de peu , & fera plus court quei 
les autres. L’on-lesfaitainfi petits par degrez, afin 

qu'ils nefaflent nuls replis = Vinterieur de la: 
fuzée, d'autant que cela la feroit caller. Le papier 
duquel on vfera fera le plus fort qu'on pourra audir 
& qu'il foit doublement collé comme dit eft, Au- 
trement la fuzée ne yaudroit rien dutout. Et pour 
eftre plus affeuré.du papier, ille faut faire faire ex- 
reffément, où en coller deux fueilles en yne, auec: 
de la colle faite de fine farine, & cau claire, cat cela 
importe beaucoup, & eft neceflaire. Er bien que 
la fuzée [oit faite auec du bon papier, fi elle n’eft 
bien percée , elle nemontera pas. C’eft pourquoy 
les pointes font mifes dans les — „ow bicn 

ij 


76 Troifief. partie des Recrear, Atathe, 
Fon peut percer les fuzées eftans faites , auec W 
Jong pinçon, iufques auticrs d’icelle, Le plus gran 

fecret des fuzées, c'eft Cane Fear 


Des compofitions des fuies, 
| CHA P....1y. 


QElon la grandeurou petitelle des fuzécs , i] faut 
Sioi des compofitions. D'autant 
eft propre aux petites > eft trop violente pour les 
grofles: à caule que ie feu cftant allumé dedans vn 
Jarge tuyau ; allüme yne compoftion en grande 
abondance, & brufle-grande matiere. Les fuzees 
qui pourront contenir voe once ou deux de matier 
auront pour leur compofition ce qui s'enfuit, 


Prenez poudre d’arquebufevne.liure > Charbon 
‘doux deux onces, owbien, Prenez poudre d’arque- 
bufe; & poudre à canon de chacune yne Jiure ; OÙ 


bien y poudre d’arquebuze neuf onces > Charbon 
deux.onces, ix Bee ae 


Autrement, 


-Roudrevne liure , fal 


petre & charbon de chacun 
yne Once& demie. - Sees 


Pour fur ees de deux 2 trois onces, 


Prenez poudre quatre onces & demie, 
Yne once, = SSeS 


falpetre 


que celle qui 


des Feux d Artifices, 77 
Autrement: 


Prenez poudre quatre onces s charbon vi 
ence. 


Pour fusée de quatre onces 


Les ferpenteaux font faits de la compofirion 
fyiuante , & eft tres-bonne pourles fuzées dequas 
tre onces. =e 

Prenez poudre quatre liures, falpet e vneliure, 
& charbon quatre onces. L'on y adjoufte quelques 
fois yne demic once de foulphre. 


Autrement 
L'on prend poudre vne liure & deux onces & 


denie, falpetre quatre onces , & deux onces de 
charbon. FE 


F ghe 
Li) Aatremente — 


Poudre vne lire _falpetre quatre onces, & vne : 
once de charbon telles font fort esperimentéese 


Autrement: 


Prehez poudre dix-fept onces, falpetre & chars, 
ban de chacun quatre onces, aes 


Autrement. 


Prenez falpetre dix onces, poudre trois oncés 
| re dix OR Z ij 


7. 


987 roi tef, part, des Recreat, Mathem, 

& demie auec autant de charbon, Les fuzées en 
font vn peu lentes : Mais les:fuiuantes monteront 
plusvife, fi vous prenez falpetre trois onces & de. 
mic, poudre dix onces, charbon trois ONCES a9 4 


Pour Fuxces.de cing on fix onces. 


~oLes fuzées de fix ences fe font.dece 
ition: Prenez deux. liures cinq .-ouces-de poudre 
alpetre:vne demie liure, charbon fix onces; foul- 
Phre & limaille de fer de chacundeux.onces;Si lon 
Yadtioulte vne oncede limaille defer, -& vne once 


de charbon, Ja compofition fi eruirapour hui@,neng, 
dix & douze onces. ” Re 


fte compo: 


sisters, 
Pour antre fux ée de 7. 048. onces. 


i 
ans Se ee 2 
at elses 2G 


25 Bsenez „pondre dix fept onces., falpettc quatre 
ences, & foulphre troisonces, — ro Er 


Pour fuXée de dix co douXe onces. 
qa compoftion precedente feruira fi, vous yad. 


Fi ST 


joultez.vne once de Charbon, &.vne demie once de 
foulphre, = Sear 


Pour 14. ou 15.0nces, 
D Sac st eoio igs vif oubr og sarisr 
Prenez poudre deux liures & yn quaft:; falpetre 
neufonces,charbon cing onces,{oul phre & limail- 


le, de chacun trois Onces, : 


\ 


des Feux d' Artifice, # 
Pour fuzée dyne liure. : 


Prenez poudre-vne liure , trois onces dechar- 
bon, & vne once de fouffre. 


7 oa 3 
Pour fuxée. de deux liuressi 


Prenez falpetre douze onces , poudre vington- 
ces charbon doux trois onces,limailles de fer deux 
onces, & fouffre vne once. , 


Pour furce de trois liures 


Prenez falpetre:trente onces, charbon vnzeon- 
ces, fouffrefept onces & demie. 


Pour FoX fes de... 5 6408 7. liures, 


a, Salpetre trente, yne. liure, charbon dix liures 
foufire quatre liures & demie... 4. 
i Compofition pour Lesfuxées de. 8. Qe C 10. litres 
Prenez falpetre huiét liures , charbon deux li; 
ures & douze onces, foulphre vic-liure & quatre 
PECCS peer 1 
.: L'on ne met point de poudre aux groffes fu: 
zées.,. pour les raifons que nous auons fpecifiées:à 
caufe auffi que Ja poudre eftant longuement bat- 
tuéelle fe fortifie &,fe rend trop violente. Les 
plus grofles fuzées font toufiours faites de mixs 
tion plus dente; Ifaur foigneufement piller les 


: | 
80 Tr ifief part, des Recreat. Mather — 
drogues cy-deuant narrées, & les paffer par le ta | 
puis chacune à part, puis les pefer & mcfler enfem: 
ble. | | 
Apres que la fuzée aura eté emplie iufques À 
deux doigs pres du bord. Il faudrareployer cing 
ou fix doubles de papier fur la mixtion, donnant du 
bafton & maillet deüs fermement ,afin de com. 
primer Lefdits replis: dedans lefquels il faut faire | 
paller vn poinçon en trois où quatre en {roits , iuf- | 
ques à la mixtion de la fuzée, Alors elle fera pre- 
parce pour y mettre vn petatd’d’vne boëtte de fer | 
foudée , comme vous la voyez reprefentée en la fi- 
gure qui eft an commencement du Chapitre 5.ane¢ 
Je contrepoi is d’vne baguette attachée à chacune 
f füzée, pour les faire monter dfoittement. Sj donc 
à _ Vous voulez y adapter ledit petard', ( lequel doit | 
eftre plein de fine poudre ) vous ietterez fur lefdits 
replis percez , vn peu de compofition de voftre 
fuzée , Puis vous poferez ledit petard fur cefte 


compofition , par le bout qué vous Panez emply de 


fur luy. L’on fait vn autre petard plus facilement | 
en enfermant fimplement de la poudre entrées ful | 
dits replis : mais ils ne fe font fi bien ouïr en Pait 
que le precedent. L'on met auf] des eftoilles 
& autre chofe deuant Fauant-creudece petard, def 
Quelles nous traitterons au Chapitre fuiuant. La | 
fuzée ainf difpofee il la faudra lier auee vne ba- 
Suette de boisleget, comme eft le fapin, laquelle | 
~ fera groffe, & platte au bout qu'elle fera attachée, 
enefteeffi fant yers Pautre bout, ayant de longueur 
6::7: ou huié fois plus que ladité fuzée. Et pour | 
Voir fi elle <i difpofée d'aller droi@ en Fair, ilfau. 


RES TS 


des Feux d Artifice. St 
dra pofer la baguette à trois doigts pres de ladite 
fuzée fur le doigt de la main , ou fur quelque autre 
chofe : Si alors le contrepoids eft égal ala fuzée, 
liez-la bien auec fa baguette. Autrement il faut 
changer de baguette, ou en diminuer fi elle eft plus 
pelante que la fuzée. Ces baguettes doiuent eftre 
droites , & celles de faulx longuettes & droictes, 
peuuent feruir pourles petites. Si-les fuzées font 
trop fortes, il les faut corriger en y mettant du char- 
bon d’auantage. Et fi clles font foibles parefleufes, 
& qu’elles faflentParc en montant , diminuéz le 
éhatbon. 7 ERE i 


Des Efloilles , & autres chofes qae lon met 
; aux teftes des fuxées, 


: CHAP. V: 


SNA à ie 


ll) S 
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Ous n auons voulu celer à la pofterité,la come 
NP des eftoilles, cometes, & autres choa 
fes que fonimet allez fouucnt aux fuzées:pour fe 
faire paroiftre apres que lefdites fuzées out fait 
leurs éme La dounantgratuire ment encor 

ue nous nefayons.obtenu à -fibon prix, Voicy le 
moyen. dela faire: ~ 
Prenez. vne demie once de gomme ad lragant, 


(que les Apoticairesappellenttragagant) & la tai- | 


tes griller & fortroftir dedans. vue cuciller de fer 
far le feu,tant que cefte gomme puille eftre redigée 
en poudre , & tamilée , De {trempez celte somme 
da ans vn pla fur le En auec vne demie chopine 
d’eau de vi-, & cémePeau fera fort vilqueufe, il la 
faudra pafler par vnlinge net, & en tor dant le fort 
preffer. Prenez camphre quatre onces,& le diffou- 
dez aufli eneau de vie.Meflez ces deux diffolutions 


sreebte, pute y tettez peu à peri bien rene) | 


les poudres {uiuantes. : = = i 

Prenez falpetre yne liure, foul fre: vne demie liure, 
poudre trois liures, blin deux liures, anthimoi- 
ne vneliure, charbon doux vae demie liute,limaiile 
de fer où d'acier, & ambre blanc, dechacun yne 
Tite Le-tout i de(feiché remet Die ya petig 
féu de charbon ( car cefte matiere eft fort fufcepti- 
ble du feu ;) vousen | formerez des. morceaux de tel- 
le groffeur qu ‘il vous plaira. L: on peut mefler les 
poudres fanslagomme, auec huile petrolle, pour 
les incorporer , & les deffeicher lentement fur vy 
petit feu de charbon, 
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A ntre defcription df efoiles 


“ea: 
Si 


Prehez gomme adragant deux trezeaux diffouds 
tomme dcflus en cau de vic;ycamphre troistrezeaux 
diflouds comune dit eft, Puis meflez en poudte ce 
qui s'enfuit. tags 
` Poudte fine vne once, foulfre demie once, limail- 
je defer, criftal -grofherement pilé ambre blanc; 
anthimoine, fublimé, & orpiment,de chacun vntré- 


sean, mattix,oliban, & falpette, de chacun vn treze 


an & demy. Soit fait comme deflus. 
Autre defcviption d'efloiles 


Prenez foulfre deux onces & demie , falpetre Gs 


‘bnces, poudre tres fine cinq onces & demic, oliban 


maftix , eriftal & Cablimé , dechacun demie once, 
ambre blanc vne bnée,camphre vnonce, anthimoi- 
he & orpiment de chacun fix trexcaux, gomme adra- 
gant & eaudevie pour ja diffoudré,auécicditcam—— 


‘phre,& pour en imbiber vos poudres,tant qu'il fuf- 


fira ,eny adiouftant vn peu de poudre de charbon, 
Soir fait felon Part. | 


Autre defcriprion de belles efloilles 


Toutes tes compofitions d'eftoiles preceden- 
ies font noires; & les prefentes font jaunes.Prenez 
gomme adragant , ou gomme arabique broyée & 
paflée pat le tamis quatre onces ; camphre diffouds 
dedans vhe demie chopine d'eau de vie, deux on- 
ces , falpetre vne liure & demie, foulfre vne demie 
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liure verre groffierement pilé quatre onces , auec 


| 
| 
| 


vue once & demie: d'ambre blanc, & deux once 


@’orpiment.Cela fait vn beau feu.I] durera dauan: 
tage „fi vous difloudez Ja gomme mais le feu't’en 
-eft ff beau. Fe af 

- Les feuls morceaux de catnphre eftans allumez 
font yn feu extrémement clair. Toutes ces eftoilles 


-{e mettent en morceaux bien defleichez dedans les ie 
teftes defdites fuzces : mais il-les faut enueloppér | 
-derchanvre, & la broiiiller dedans la poudre bat- ! 
tué auant que de Jesy mettre: Sivousenfetmez des ! 
petits petards defer dedans ces eftoilles, elles leur | 


feront donner vne fcopeterie en Pair. Comme 


vous ferez reptefenter vne comettey fi vous enfer. 
mez dedans vne groffe eftoille vn canal, ayant fon 4 
Orifice eftroit d'vn cofté, comme vne petite fuzée, . 

& l’empliflez de fa compofition lente, le boutplus | 


eftroit de ce petit canal eftant au dehots de Peftoil- 
le & pofé du cofté des replis internes dé ladite 
fuzée; = res FERTA SAno |: S 

Les teftes, des grolles fuzées font quelquefois 
femplies de plufieurs petits férpeñteaux , ( ce font 
tres: petites fuzées yemplies de la compofition des 
fuzées, de quatre onces , & n’ont point de baguet- 
tes ) & les fait beau voir viruolter en Pair. L’on 
enferme auffi fouuent des petites'eftoilles , ou des 
Petits morceaux de camphre dedans les teftes de 
ces ferpenteaux , où des petits petards,.& cela re- 


crée fort lesaffiftans. Si vous mettez dedans les te~: 


ftes des grofles fuzées du parchemin :couppé en 
petit filet long ou des cordes de luth, ou des pe. 
tits fils de fer faites en forme de chiffre, & que cela 
doit trempé dedans force camphire diflous en peu 
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d'eau de vie. Ils ‘auront moins dé contentement, 


Cur. VI. 


f 


g 
A 


i J? à de dinerfés façons de fuzées qu onfait voler 
fur des cordes , & ornées de pluficurs figures : H 

y én d auffi de fimples & de compofées. Les fimples 

font emplies de leur compofition > iufques au mi- 

lieu, Puis Pon met vne petite rotule, ou vne fepa- 
fation furla compbfition , & Fon fait yn trou au 

deflous de cefte féparation > qui correfpond à vn 
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fort petit canal plein de compofition, quife'va ter, 
miner à Pautre bout dé ladite fuzée,laquelle eft auli 
emplie , tellement que le feu eftant finy au miliey 
du chemin , il allumePautre bout de 14 fuzée , 8 
la fait retrograder. Comme il fe void par la figure, 
Laquelle reprefente auffi vné double fusée, ayant 
Ia tefte de Pvhe attachée tóntre le col de Pautre, 
couuerte d’vne chappe de toille cirée ; Où autre 
chofe pour efpefcher le feur--& font le trefii cf} 
Ka que la precedente. Ces fuzées font attachéesy 
Ýn petit canal de rofeau qui regoit la éorde. De 
ces füzées Le fontles dragons, ferpens & autres fi 
Sutes d'animaux. [faut à ceux. cy deux on trois 
fuzées, comme fous les aifles & furde dos. Et font 
E portées par des cordes diver fes & annelets: À ces 
pi Corps Pon donne diuerfes couletits ;& f Pon peut 


Ppofitions diterfés; Gutre cellesque nous aurons fpe;| 
i or de plufcurs morce. 
gs chevenx trempéz del 
| dans icelle lors qu'elle eft fondue des r 


tes fortes de füzées peuizent eftre remplies de com. 


les faucantes que nous 
utres cho- 
es que Pon 
quiont des 


Je feu en quelque lieu 
cela puilfe recréer fars 


Dés 
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remeron Sweeny ane 


Des combats nociurnes. 


CHAP., VIT. 


a 


e Esrondaches|, les cimeterres:, les mafles à feu, 
Lles gourdines & -chofes femblables font les 
armes dequoy fe font les combats de nuit. Les 
gourdines fontcomme mafles à feu, ( entre lef 
quelles auffi nous Jes reprefentons ) & font con- 
lituitesiauec wneforte de panier, plein de. petites 
fuzees, collées & accommodées en ligne fpirale, 
afinque le feu s’y puille prendre Pyne apres Pau- 
& lesenuoyer par Pair en roulant & s’efclattant - i! 
A a QU 
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Les maffes à feu font diuerfes, & en fait-on détrois | 
fortes , Ÿvneen coquille fpirale, Pautre oblongue, 
& Pautre en malle. Toutes ces males font creufes, 
our mettre de lacompofition 36 font percées en 
dinerslieux, qui reçoivent des fuzées qui font col- 
lées , & fontallumées en diuers temps Pat la come 
pofition interne. Les cimeterres font de bois faits 
en coutelas courbez , ayant je dos large & cieux | 
pour receuoir pluficurs fuxées ; la tefte d’vne pres | 
Je col de Fautre bien collées & arreftées : Afin que | 
le feu ayant confumé la matiere d’vne , fautre en) 
[oit allumée: Les rondaches font planches de bois | 
rondes , ou en efcuffons, lefquelles font canelées en| 
lignes fpirales, pour ymettre de famorce à porter | 
le feu d’vne fuzée à l'autre: Cefte planche eftcou- 
verte d’une fubtile couuertute de bois , ou de-cat-| 
ton, percéeauffi en ligne {pirale, pour collet les fu. 
zées à Pendroit dela ligne canelée. Deux hommes 
ayantchacun yndecescoutclas en main , auec la 
tondache , & quelques autres hommes armez de 
malles , fi fon veut emplirPair d’auantage de flam- i 
mes volantes auront de la roche à feu allumée dans | 
vn creufet en vne grande place ,Pvn defquels allu- | 
merafon coutelas en la roche : & allumera du bout 
de fon coutelas,le bout du coutelas de Pautre.Cela 
eftant allumé il ne faudra que gefcoucr les bras de 
(basen haut. Et ils feront vn beau fpeétacle: carPair 
femblera efire plein de flammeches & de langues 
de feu. Le Soleil à feu eft auflien vfage en ces 
-combats , lequel eft fait en forme de rouë „telle 
qu'il fe void reprefenté cn la figure fuiuante , ché 


pitre 8. 
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Des ronës à fen. 


Cuar. VIII 


n 7Ous éepréfentons:trais fortes de rouës mo 
Noite: ; entre les feux mobilés; fçauoir vne 
rondé , vneà plufeurs pans, & ces deux font pro- 
pres pour monter. ou defcendre pat vne corde , à 
fin d'allumer quelque artifice, & latroifiefme eft 
platte , poür fe môuuoirfur vnpal.Toutes ces roues 
font armées de fuzées, la fin d’vne defquelles allu- 
me leconimencemenet de Pautre. Le feu fait tour- 
nerentond ces routs. Et la ronde, eft celle que cy= 
deuant nous avons appellé foleil dé feu. Si cefte 
Aa ij 
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rouë eft pofée fur vn pal, ayant vne largeur au def- 
fous de la rouë, pour empefchef quelle n’approche 
pres de celuy qui la porte;elle tournera & reprefen- 
tera vn folcil,aux combats de nuict. 


MU LE" ei oe oN 


D dinerfes ls a feu s | 
De dinerfes lances afe | 


Cars: J X 


d ‘ PS 
Gs Jances à feu , feruent fouuent aux combats 
no@urnes, tant: pour ejaculer des fuzées , que 
pout faire vne fcopeterie. Ces lances font des tuy- 
aux ou canons de bois creux , & percez en diuers 
endroits , pour contenir les fuzées ou les petards! 


: des: Feux d Artifice. ON 
qu'on y applique, felon que la figure vous reprefen- 
re de diuerfes fortes & fur le model defquelles.il eft 
facile d'en inuenter & adionfter d’autres. Ces bois 
creux font emmanchez auec de bons baftons: bien 
retenus, pour n’efchapper par les mouuemens v 10» 
Jents des agiflans. © 

Le Ganon 2. contient en diuers trous des fuzées 
qui fautent en Pair à mefure que la compofition qui 


eft au creu les allume.Le Canon reft plein de com- 


polition en fon cren, & percé en plufieurs licux en 
ligne {pirale , en chacun trou:le bois eft diminué 
ance vne couge demie rode,pour faire vne capacité 


pour y loger dés tuyaux de carton pleins de poudre 


yn petit trou d'amorce. Tous ces petards feront 
donc attachez en ces creux , auec de la poixnoire 
comme deffus. Et quand le feu misen la compofi- 
tion aborderaen PendroiG d’iceux ils feront allu- 
mez, & donneront leurs coups tandis que le feu du 
canal s’efpuifera. L'autre Canon 3. eft vn canal 


fine , couuerts de tous coftez de poix noire, excepté 


-fimplement creu : Mais il eft emply lictfur lid, de 


poudre grainée, & decompoftionlente. Entre lefs 
quels il y a vne roüelle de carton percée du diame- 
tre dudit creu, auec vne de drap furpaffant le bord, 
& yn canal de fer blanc, dela groffeur d’vn-fer d’ef- 
guillette , ainfi que la figure le monftre. Ces roucel- 
Tes fe colleront fur la compofitian contre les parois 
dudit creu. Quand le fey vient de ladite compofi- 
tion au canal ( lequel eft plein } il eft porté à la pou- 
dre , laquelle donne fon coup, en allumant la fecon- 
de compofition , continuant ainfi tant queledli ca- 
nal eft vuidé. 

Mais fi vous voulez que Pvne de ces lances iette 

; Aa iij 
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iette en vti inftant diuerfes fuzées. Difpofez fon | 

fonds,de forte qu’il foit plein de compofition, auec 

, wn canal de carton plein d'icelle , pofé aulong du 

bois en l'interieur : empliffez tout lc refte du creux 

des fuzées ; puis les conurez bien ( moyennant que 

voftre canal paroifle) mettez de la compofition def. | 

fus, & chargez le refte de telle façon que vous iuge., 

rez ekre commode , & àchoilir. Le feu ayant rem 
contré le canal penetrera iufquesau fonds , & fera 
efleuer toutes ces fuzées.La lance fettera encor vne | 
balle à feu ; auec tant cecy., filedit canal palfe plus 

bas’, ayant vn tron pour brufter Pamorcede ia com- | 

et pofition des fuzées,& que ledit canal pourfuiue inf | 

| ques à vn autre lit de compofition ,entre quoy fera | 
a ladite balle, Ces feux font du nombre des compas 

fez & mobils, — 
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Des balles à fene. Guar. X. l 
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ae toutes les balles mobiles , nous auons 
EL choifiles trois fuiuantes , pour feruir d’efchan- 
tillon à ceux qui en defireront faire d’autres. La 


premiere eft faite de pluñeurs petites fuzées atta- 


chées à latefte d’vne contre le col de Pautre : puis 
le globe eftant fait , & couuert de deux demy-glo- 
bes de papier bien aglutinez de poix noire ( excep- 
té le trou pour mettre le feu en la premiere fuzée ) 
{oitallumé, Cefte balle coulera par terre entre les 
jambes des affiftans. La feconde femblerg courir 
ça &laenfait, fi vous prenez vn canal de fer de 
diametre de voftre balle percéen plufieurs lieux 
en [es enuirons , comme en ligne fpirale ; contre 
~ Aa ily 
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lequel il faudra conioindre autant de petits petards 
de carton (comme la figure le monftre ) qu’il y en 

ourra auoir.Faictes vn giobede cela,& le couurez 
comme deffus , ne laifant qu’vn trou au canal, qui 
fera plein de poudre pillée , fouffre , & vn peu de 
charbon. Cefte balle allumée foit icttée dans vn 
mortier promptement ; ou Penuoycz es Fair dans la 
telte d’yne fuzée,Xilfemblera qu'elle foir portée ga 


& là, (à caufe du mouvemétdefdits petards)& don. | 
neta pluficurs coups en fair. La troificfme. eft la 


> ` g t 
pluyed’or,de laquelle nous ne traiétons pour le pre- 
fent,poureftre aflez commune. 


= See a aen ere aoe See Sethe 


Des feux immobiles. 
Cuap; XI. 


y Esfcux deioye immobiles, font de diuerfes for. 
Stes ‘Mais nous-nous contenterons d'en efcrire de 
plufieurs vn peu. Entre les feux immobils & de re- 
ereation,nous comptonsles coloffes, arcades, pyra- 
mides, carrofles à feu, chars de triomphe & Jeurs 
femblables. Lefquels font couuerts de roche's feu, 


“ornez de diuers feux artificiels, Gomme pots à feu, 


qui produifent en Pair plufieurs impreffions & figu- 
res,des fuzées fimples & doubles, des eftoilles,chif. 
fres,& autres chofes, Les bancs armez dediuerfes 
fuzées, les lambeaux de fenteur, les oifeaux de cy- 
pres,les feux à lanterne, les chandelles dediuers vfa- 
ges.Et faudroiteftretrop prolixe pour fpecifier par 
le menu les compofitionsde tout. cé qui ep partient 


ee 


Se SLE. 
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aux feuximmobils. Encor moins reprefenter les fi- 
‘gures de ces choles, Parce qu’elles font faites (clon 
Pimagination & la volontéde ceux qui les conftrui- 
fent.Ce qui fera caufe que nous n’appliquerons icy 
aucunes de ces figures. Parce que amplement nous 
auons parlé des feux:Nous donnerons feulement en 
ce lieu,la defcription desfeux de fenteur ,pour for- 
mer tel corps qu'on voudra, fs: 


Des feux de fenteur. 


Prenez ftyrax , benjoin & fandarac, de chacun 
deux onces , encens , oliban & maftix, de chacun 
vne once, tamach vne once & demie de charbon _ 
doux, trois cloux de girofle, vne once & deux tre- 
zeaux. Le tout en poudre fubtile foit meflé auec 
gomme adragant, dilloudre eneau de rofe, pouren 
former des paftilies de telle grofleur qu'on defire. 

Si c'eft pour mettre dedans quelque lanterne de 
fer pour allumer dadans vae ré, lors qu’vn grand 
feigneuryveuc plafler la nuit , il faudra mefler ces 
poudres auec de la therebentine,deux liures de poix 
raifinestaais fi c’eft- des flambeaux; il faudra ioindre 
lefdités poudres, auec lacire, la poix raifine, & vn 
peu de poix blanche. 


en ee 


enor! 


Des feux qui operent dedans & deffus les eaux 
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fe 


auoir recours pour les compofitions des feux que 
nous defitons de faire voir en ce lieu. Nous faifons 
donc voiricy vne figure pour toutes , d’vne pyra- 
mide armée de diuerfes fuzées , & en diuersefta: 
ges , auec vne boule au comble d'icelle, pleine 
d’autres petites fuzées , chargées les vnes d’eftoil- 
les, les autres de ce qu'on voudra. Cefte pyramide 


fupporter de part & d'autre d'icelle, nousreprefen- 


uerfes fortes. Entre lefquelles eft vne balle armée 
de plufieurs petards de carton, Ces petards font 


N Ous auons traité par cy-deuant des compo: | 
£ N fitions de plufieurs feux qui operent dedans | 
les eaux, & furicelles: auquel lieu , l'on pourra | 


eft de bois, affife fur vnou deux batteaux pourla 


| 
| 


tons aufi des balles pour brufler dans l'eau, de di. 
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goulus ou collez, & couuerts de poix,quand ils font 
emplis de fine poudre. Puiston fait yn pertuis dans 
jceux iufqu’à la poudre , pout Jes adapter contre 
vyne balle de bois creufe & longuette , pleine de 
compofition propre pour brufler dans les eaux, 
comme eft la fuiuante. Prenez maftix, vne part, ER 
cens blang, vernix en larmes, foulphre camphre, & 
poudre d'arquebufe ; de chacun trois parts, colo- 
phone deux parts, & neufde falpetre. Lecamphre 
fera mis en poudre auec le foulphre (ou auec du 
fel } tout le refte fott pillé & tamiffé , puis meflé 
auec huile de petrolle, pour vn peu ektre hume&é. 
Contre cefte boule feront plufieurs pertuis , COM 
me pour paller vu tuyau de plume : À l'endroit 
defquels le bois de la boule fera caué , iufques au- 
pres dudit creux , Ces petardsy feront collez, puis 
couuerts de poix noire par tout. Au lieu d’iceux 
-` Fon y pourra mettre des petits balles à feu , faites 
detoillejemplies de la fufdite compofition, & cou- 
uettes de poix , cn y faifant vo troud’amorce , & 
adaptées comme les petards fuferits. Nous repré- 
fentons encor vne balle longue de trois quarts de 
pied, & creufe pour y loger lacompofition prece- 
dente : Sur cefte compofition Yon fai& plufieurs 
fuzées ou ferpenteaux, pour en emplir toute la ca- 
uitérs ces fuzées font couuertes de taille cirée & 
collée contre les parois externes de ladite balle. 
Ai fonds de cefteballe eft vn canakoblique , empli 
dé lamefme compofition ; lequel peut yenir au ni- 
ueau de l’eau, le contrepoids(pourla tenir droiéte} 
y eftant obferué. Le feu y eftant mis, & la balle iet- 
técen l'eau , elle brufle la compofition qui eft au 
deffous des fuzées:& quand le feuarriue a icelles,il 


smcété d'huile de petrolle ou de lin. La balle en 
“ eftant bien emplie & ferrée, le trou foit coufu, la 
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Jes enuoyeen l'air 5’ &tombent fur la furface de | 
Feau,aucc admiration. 

Nous reptefentons aufli vne balle fimple , faite 
enpoire, auec va manche-creux A cefte balle| 
creufe Pon met quelques morceaux-de fer, plomb, 
Ou autres corps pefans, pour luy donner du-con- 
trepoids. Le refte du creux eft plein de la fufdiée 
€ompofition, puiske manche cretix-en cft emply, | 
enfemble de lapoudre pilées Puisle-tout eft cou 
Mert de poix noire. Le, feu-y eftantmis l'on la 
tiendra iufquesàce qu'elle fiffleraifort , puis la ict. 
£crez:en l’eau: © 
~ Mais fi vous defirez qu’vne balle brufle au fonds 
de l’eau, Empliflez yn {achetde.toille auec ce qui 
s'enfuit. | 
~ Prenez foulphre vne demie liure , poudre non 
grainéeneufonces, falpetre bien affiné yneliure & 
demie,camphredeux onces; vifargent mises pou. | 
dre auecle foulphre, vne'once. -Le tout.€n pou. 
dre tamifec foit meflé ayec la main , & vo peu hu. 


balle arrondie & couuerte de poix de tous coftez, 
Faites vn trou dans icelle , qu’emphirez de-poudre 
battué, & liézauec fil de fer, du plomb , ou vne 
Pierre. Allumez l'amorce quand vous voudrez. Et 
alors qu’elle fileraiettez-là dedans l'eau, 

Toutes ces compofitions font aeurées , &in'en 
donnerons a: préfent point d’autres. Lefquelles 
pourront ferir a toutes fortes de feux que l’on 
vou ra fairc brüfler fur l’eau: Les figuresquenous | 
anons icy appofces Tont enpetitnoimbré, d'autant | 
que chacun en baftir à fa fantaifie , & ce qui 


1 


|: 
| 
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plaifta vn, defplaift à autre. Cecy donc fuffira, 
quelefdiétes compofitions ne niangqueront jamais 
de produire l'efcétdont nous auons allez ample 
ment traité, j 


ca rA ar ‘ as eae set ge mt 


De quelques chofes recreatines touchant les feux. 
CHAP, XII. 


pes fur les Commentaires de Philoftrate; 
Ñ affirme que le vi nenfermé dans vn buffet , au- 
quel Pair ne puille fortir, s’il eft mis dans yn plat, 
fur yn rechaud plein de gros charbons allumez, 
pouren faire exaler l’efprit & le laiffer ainfi fans 
Youurir pluficurs années, voire iufques à trente 
ans.1l fe fera que celuy quil'ouurira,s’il avne bou- 
gic allumée 5 & qu'il la mette dedans ce buffet, 
qu'elle fera paroiltre en iceluy plufieurs figures 
deftoilles fort claires. Mais fi vous faites éuaporer 
de l'eau de viéauec du’ caraphre dilloud en icelle 
das vne chambre bien fermée, & où il n’y aye d'au- 
tre feu que de charbon „le premier qui y entrera 
auec vne chandelle allumée fera eftonné extreme- 
ment. Car toute la chambre paroiftra en feu fort 
fubil : mais de peu de durée. 

Les chandelles trompeufes font faites a demy 
de poudre grainée, amafsée auec fort peu de fuif 
pour la lier feulement, puis cefte moitié inferieure 
formée en chandelle, là deflus fera faiét auec fuif 
où cire, le lumignon ordinaire. Le feuayant con- 
fommé la matiere iufques à lo poudre, elle fera.al- 
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liée, Non fans grand bruit & eftonnemént. 


Des dutres feux recreatifs. 


CRAD XIV, 


DR Dit] 


L Es lieux fituez prés des tiuieres , ou de quel- 
Sa ques grands eftangs > font propres à faire fur 
iceux plufieuts feux de recreation : Er s’il eft ne- 
eeffaire d'y faire quelque chofe de beau, cela fe fait 
fur des bateaux, fur lefquels font crigez des mais 
fonnettes de bois » OU quelques petits chafteau # 
Pour receuoir en deur exterieur diuerfes fortes dé 


Peep te ae NT SRE RTE ET 


des Feux d Artifice. 10 
fazées, ainfi que la figure Je reprefente. Et dedans 
jeut interieur , l’on y peut faire ioüer diuers feux, 
divers petards , iettet plufieuts grenades fimples, 
des balles à feu pour brufler dans l'eau, des ferpen- 
teaux & autres chofes. Etfouuent l’vn de ces cha- 
fteaux eft attaqué pat ceux qui gatdent l’autre, auec 
{ances à feu, coutelas, rondaches, maffes, & autres — 
feux artificiels, feruans aux combats no&urne, Ce 


qui donne beaucoup decontentement aux yeux des 


fpeétateurs, & fouuent fe bruflent l’vn l’autre, pat 
des fuzéesiettées dextrement dvn batteau fur vn 
autte. Or d’autant que cefte dexterité eft propre à 
à la guerre, tant pour brufler des Nauires, maifons, 
ou pour autre chofe, noüs auons fait vn petit Cha- 
pitre à part, du moyen de tiger droitement vne file 
zée d'ynlieu en VR autres’ 
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Comme l'en peut tirer droittementvne fuze Orizontale- 


-ment 5 04 autrements i 

; 

Cusp XW: í 

| { 
| : | 
í 

DA 


Ecy eft propre à vne gagéure : I] faut auoit 
Caeshroi o de fuzée bien affeurée , felon le 
poids & groffeur que vous luy voulez donner , à 
fin de ne faillir en voitre. entreprife. Difpofez vo- 
ftredite fuzée,montée anec {a baguette bien propre- 
ment, fur vne planche polie, & qui puiffe aller en 
bafculant & tournant à voftre volonté, Ainf que 


vous 


des Feux d Artifice, 10% 
youspourt ez vair par la figure que nous yous repre- 
fentons. Cefte' planche foit montée fur vn trepied 
ayantvne courte cheuillette pourioucr & entrer fa- 
cilement dedans vn trou fait cn ladite planche.Puis 
vifez & mirez où il vous plaira, & affeurez laplan. 
chefans qu’elte fe puiffe mouuoir. Amorcez & met- 
fez le feu , elle ira droid au licu defiré,pouruet qie 
la compofition foit bonne: Ergue la diftance ne foit 
figrande que le feu ( à faute de matiere } ne la puil- 
fe porter: 


ee eame oaae aa a e aaa aT s 


Des feux monnans far les eduxi - 


CHAR XY 
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wy Ar celte prefente figure nous yous donnons vé 
“balle farcie : Laquelle compofee d’autres petis 
tes balles femées tout autour, & pleines de compolts 
tion , lefquelles rendent yn merucilleux & admira.| 
ble effec. Il faut auoir des petits canaux defer 
blanc , comme des tres petits entonnoirs , le plus] 
gros defquels ne doit eftre plus efpois qu’vne petite 
chafteigne. Ces canaux font percez en plufeurs 
lieux, aux trous defquels font adaptees des petites] 
balles pleines de compofition de feu pout eau, ainf 
que deuant nousauobsttaitté. Toutes ces petites 
Balles feront percées fort profondement , & alfer 
largement, bien couuertes de poix,excepté ce trou, 
dans lequel au commencement fera mis vn peu de 
poudre non battuë. Ces canaux feront emplis de 
compofition |-nte,mais propre à brufler en Feau,ra. 
mafiez enfemble pour en faite vn Globe , & Ics 
trous des canaux correfpondront aux trous des pe- 
tites balles. Couurez le tout de poix noire & de fuif 
de mouton , percez cefte balle à Pendroiét du plas 
grand canal , ( auquel tous les autres doiuent} 
coftefpondre ) iufques à ladite compofition , & 
la iettez en Peau quand elle commencera à fiffler, 
Le feu venant à Pendroi& des pertuis allumera la 
poudregrainée , laquelle fera feparer & voler çà & 
1a , tantoft vne petite balle ou deux, outrois ; ou 
quatre, ou plus , {clon fa compofition , & ladite 
oudre grainée en allumera encor d’autres: Lel- 
quelles brufleront toutes dedans Peau aucc eftonne- 
ment, & au grand contentement de ceux qui sy 
frouucront, 


des feux d Artifice, ros 


PER Te 5 


` Admirable invention de faire vnefuX ce quis’ allumera dang 
-l'ean , y brulleraiufques à la moitié de fa durée, € de- 
la prendrate hant de l'air d’vne vifteffe incroyable : e 


toutefois n'y entrera que d’vne feale  mefme compof 
tion, 


CHar: XVII 


Our paruenir à vne exacte operation de cefte 
-propofition : I] faut premierement faire deux 
Bb ij 
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Cartochesefgales, parle voye quia efté enfeignée 
dansle traiété des fuzées chap. 3. les remplir de la 
meilleure compofition qu’on pourra choifir parmi 
la grande diuerfité qui en a eftécy-deuant enfei- 
gnée : Puisles ioindre Pvn à Pautre auec de la colle, 
f{eulément pat lemilieu C. en forte que le feu puiffe 
aller librement de Pvne enfautre, eftant premicre- 
mentalluméen A & paruenu en B. fe communi- 
quent de Pyn à Fautre , par le moyen d'vne petite ca- 
nulle ou conduiétfoit de plume de tofeau:mais cous 
uert de papier ,& applique fi dextrement , que Peau 
ne puifle efteindre le feu , (laquelle doit eftre faite 
de cefte facon,( cela fait, vous attacherez vos deux 
fazées à vne houfline en D. qui les puiffe mettre en 
equilibte,eftant de longueur & de groffeur propor- 
tionsée à leur pefanteur:Puis vous autez vne fifcel- 
le qui fera noïée-en G. aura vn anneau H. où pen- 
' dra vne balle d’arquebufe, & fera arreftée d’vne al- 
quille ou fil de fer , trauerfantla baguette comme 
IL.à prefent,f-vous mettez vofttefuzée dans Peau, 
la queué en Bas, & que vous Pallumiez par A. elle 
n'en fortira point, iufques à ce que lefeu paruenu 
en B.fe coule dansfautre par B. Car alors fuiuant fa 
naturelle inclination; de monfter en haut pour 
trouuer fon centre , il partira cefte {feconde fuzee 
droit en Pair,qui laïffera l'autre dans l’eau , par lef- 
fortqu’elle fera en partant ,à l’aide de cefte balle, 
( qui prendra à la fifcelle fufdite ) Pempefchera de 
la fuiure par fa pefanteur. 3 


FIN. 


RECREILE: D ES*PRiW- 
cipales Recreations de Mathematiques, 
; contenues en la feconde p7rtie de 
ce Liure , felon le nombre 
des Problemes. | 


En fait dt Arithmetique , | 
— Seconde parties — 


Rouuer l’année Biffextille., la Lettre 
(i= Dominicale, & la Lettre des mois. Pro- 
y No blemeas es a 
Gs TE ~ Trouuer nouvelle & pleine. Lune à 
chaque mois- Probleme 2. o> 5 vt 


En faa d Aftrologie É 
Sécondepartie. 


Rouuerlalatitude des pays. Probleme 3. 
À Definition des longitudes & Jatitudes des 
pays & des Eftoilles, Page 6. eee 
Soe = Bb iij 


Problemes. 


Table des Recreations 


5 SiS 


En fait de Geometrie , Seconde partie, 


Fv vn. triangle dont les trois angles feront é | 
gaux, contre PAxiome general > qui dit queen 
tout triangle les trois angles font égaux à deux 


y | 


droiéts. Problemes. 

Diuifer vne ligne en autant de parties efgales | | 
qu'on voudra, fans compas, & fansy voir. i 
Probleme 6. 

Mener-vne ligne Jaquelle aura inclination à vne 
autre ligne , & ne concurrera iamais contre Faxio | 
me des paralleles. Probleme 7. 1 

Trouuer combien la terre eft plus grande que | 
Peau. Problemes, | 

Obferuer la variation du Bouffole en ch aque pays. | 

Trouuer en tout temps auec certitude tous leg | 
rums de vents ; felon les 32. diuifions des Nauton- 
niers. f tole 10. 

Mefurer vne diftance inacceflible , comme vne 


| 


riuicre , fans la paller auec le chappeau. proble- | 


Me IT. 

Mefurer la hauteur d’vne tour ou d’yn arbre: 
par le moyen de deux petits baftons , ou de deux 
pailles , fansautre formalité. robe 12; 


Mefurer lahauteur d’yne Eglife auec yneefquers | 


te, probleme 12. PAZ. 166 


l 


| 


(alas PROS 


M : hematiques: 


4 ss ee EXT 


En maciere d'Optique, 
Seconde partie. 


7 


Rouuer le moyen de faire voir à vn ialoux dés 
"Ë dans vne chambre , ce que fait fa femme dans 
vneautre:nonobftant Pinterpofition dela muraille, 
probleme 13: 

Moyen aux affiegez dans quelque place , de voir 
ce que font lesaffiegeans dedans le creux du foflé. 
Probleme 18. 

Par le moyen de deux miroirs plans , faire voir 
vne image volanteen Pair ayant latefteen bas. 
Problem 14. 

Difpofer deux miroirs plans, de forte qu'vnefeule 
compagnie de foldats paroiffent vn regiment. 
probleme 15. 

Tirer vn moufquet deffus Pefpaule aufi iufte- 
ment dans vn blanc comme fi onte couchoit en 
joué. Probleme 16. 

Donner droiét d’yne harquebufe dedans le lieu 
propofé fans le voir ,pour quelque empefchement 
qu'il y aye. Probleme 26. 

Auec vne chandelle & vn miroir cauc fpherique, 
porter vne lumicre fi loing dans la plus obfcure 
nuit, qu’on puiffe voir vn homme à demy quart de 
lieuë dela. r robleme 27- 

Moyen de lire de fort loing quelque lettre ovau- 
tre chofe pour petite que foitla lettre, foit de ioug 


ou de nuit. rage 28. ae 
Bb -iitj 


z ds 
kde. -P. erspectine, 


719. 


OFLA 


le bart 1e. 
Ï L 


E; Serire des lettres contre vn muraille qui feront 
inefgales, & neantmóins rant efgales, 
probleme 18. Eee A 
Défguifer en forte vac figure, comme vne telly 
LEE vn bras tout entier , qu’ ils n; auront aucune proper 
tion 5 & Cepen daar venc dvn certain poinct, + 
wiendra én proportion fort iufte: Probléme 19; 


Pme Renan tte (encase PE | IT 
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En faia de Chymie, 
Seconde partic. 
ps rai quer excellemment la regeneration de Gil 
ples, lors que les plantes ne s'en peuvent trank 
porter poureltre tranfplantées:, à:caufe de la di- 
france des lieux. Probleme 30. 

Faira vn mouuement perpetuel infaillible, cc com: 
bien qu’on he Taye iamais peu trouver , ny Hy- 
dratliguement; ny, par authomates. Probleme 31. 

Inuention .{mirable pour faire Parbre vegetatif 
des Philofophes, ou!’ on remarquera là croiflance)| 
veud d’ccil. Probleme 32. 

Inuention pour noircir les cheueux., de quelque 
couleur qu ‘ils foient. Probleme 538 | 


p En À 


= 


Akathematigues 
Faire la reprefentation du grand monde. Pro- 
bleme 33. 
Faire fondre tout metal promptement, foit qu’il 
foit aucc d'autre , ou qu'ilfoit feparement , mefme 
“dans vne coquille, & la mettre fur le feu. Proble- 
me 24. 


are mers 


mener ETE 


Tonchant les Mechaniaues, IT: Partie. 
q 


Fire qu’vn Canon apres auoir tiré fe couure des 
batteries de l’ennemy. Probleme 20. 

Le moyen de faire leuter fans fin, dont la force 
feratres grande, par le moyen duquel on pourra 
leuer fans beaucoup de peine quelque Canon ou 
fardeau pour pefant qu'il foit. Probleme 21. 

Faire vn Horloge auec vne feyle roué. Proble- 
me 22, ; 

Parle moyen de deux routs faire qu'vn enfant 
tirera tout feul: prés d’voemuidd'’cau a la fois, & 
gue le feau fe renuerfera de luy-mefme,pour setter 
fon eau dans vn auge , ou autre lieu qu'on voudra. 
Probleme 23. 

Gentille invention d’efchelle , qui fe peut faire 
facilement, & fecrettement porter dans la pochet- 
ten Probleme 24. = 

Faire vne pompe dont la force feramerucilleufe, 
pour le grand poids d’eau qu'vn homme feul pour- 
talcuers. Probleme zs. 

Faire fortit continucllementrl'eau dvn puits, 
fans: force ; & fans le miniftre d'aucune pompe. 
Probleme 26. 


Table des Recreations 


Faire vne Fontaine boliillante qui iettera fon 
eau fort haut. Probleme Es 


Vuider toute Peau d’yne Cifterne, par le moyen 
dyn Syphon 


qui aura mouuement de luy-mefme, | 
Probleme 28, 


Inuention de Syringuer yn petit filet d'eau fort 
haut, pat vn mouuement authomatique en forte 


qu’vn pot d’eau durera plus d’vne heure. Proble- 
ME 29. 


Faire marcher vn 


Cone ou autre corps Pyrami. 
dal,auec quelque forme fuperficielle qu’on luypeut 
donner, fur vne table, fans refforts, ny autres moy- 
uemens artificiels, en forte qu’il tournoyera tout 
autour de la table fans tomber, & fans qu'on le de. 
ftourne. Probleme 3 


Fauffer vne Enclume d’vn coup de Carrabine, 
Probleme 35. 
Roftir vn Chappon porté dans vne bougette à | 
l'arçon dela felle, dedans l’efpace de deux ou trois | 
Heuës ou enuiron. Probleme 565: 
~- Faire tenir vne chandelle allumée dans Peau, 
* Qui durera trois fois plus qu'elle ne feroit. Pro- 
bieme $5: 
Faire en forte que Je vin le plus fameux & mal- | 
faifant ne pourra enyurer, & ne huyra pas mefme 
` à vn malade, Probleme 38, es 
Faire deux petits Marmouzets , dont Pyn allus 
mera la chandeilé > & l’autre Fefteindra. Proble: 
me 39 : 
Tenir du yin frais comme s’il eftoit dans vue 


fie au plus chaud del Efté, fans glace ou neige, 


€ portant mefme expofé au Soleil a l'arçon de la | 
felle, Prob] i 


eme 40, 


Mathematiques. 

Faire vn Ciment dur comme marbre , qui refi- 
fteraà l'air & à l'eau fans jamais fe difloudre, Pro- 
bleme 41. 

Tremper le fer ou l'acier, & luy donner vne ine 
croyable dureté. Probleme 43. 

Faire prendre couleur d’Ebene à toute forte de 

| bois, pourueu qu'il foit bien poly, en forte qu’on 
s'y pourra tromper. Probleme 44: 

Conferuer le feu fi long-temps qu'on voudra 

imitant le feu inextinguible des Veftales. Proble- 


me 45e 


Fin de la Table de la feconde partie des 
Recreations Mathematiques. 
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| PREMIEREMENT, } Tr 
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W ee D'v 
fl D Es diuerfes fortes de poudre à canon , quell ; 
sé eftla meilleure, fes ingrediens, la maniéred | 
in Ja faire. - —- Chapitre a 
De linuention des feux d’ Artifice. Chap. : 

La maniere de faire les fuzées „auec les inftrumen | 


propres. Chap. 
De diuerfes compofitions de fuzées. -` Chap. 4 
Des eftoiles , chiffres , & autres telles choles quil 
_ Pon met aux teftes des fuzées. Chap. sl 
Des fuzees qui font portées par des cordes. Chap. 
Des combats noéturnes, Chap. 4 
Des diuerfes Roués à feu. Chap. 8 


Des diuerfes Lances à feu. ap 


Des diuerfes façons de Balles à feu. Chap. 10. 
Des Colloffes, Arcades, Pyramides, & autres cho 
fes femblables, que l'on appelle feux immobils |: 


Chap. ır. > 
Des feux de fenteur , & de leur compofition , & 
comme ils’en faut feruir. idem, 


Des Archades, Tours, Pyramides pofées fur des b | 
teaux , & autres feux qui operent dedans & def 


fus les caux. Chap. 1% | 


7 Table des Chapitres. 
Syipalle brulant aw fonds de l'eau: fans compofi- 
=F} tion. ~ | _ idem. 
BAe merucilleux du vin enfermé en quelque buf- 


5) sas laii £ iry doi 

| ferou quelqueautte part fans que l'air y puille 
= | entrer. mE Chap.134 
-| Efe@ts de la chandelle trompeufe, . idem: 


| Chafteaux aflis fur des batteaux., & autres feux 
recreatifs , & comme l’ony doit mettre le feu. 


Chap 14. 
| Tirer droi&t auec vne fuzée dans quelque blanc, 
fans y faillir. Chap. 15: 
rel D’vne balle fermée tout autour de petites balles, fa 
Ha compofition, comme il Ja faut ietter pour quele 
> le fa(fe deuément fon effete » Chap. 16. 
rel: : ; A Z + 
Invention admirable d’vne fuzée qui s’allumera 
Be dedans l'eau, y bruflera long-temps,& delas’ef- 
nen thee à 3 à 
7 leucra en l'air d'vne vitefle incroyable. 
D4 Chap. 17. 
qu 
P:i 
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RECREATIONS 


MATHEMATIQVES, 


PROBLEME: J, 


Deuiner lé nombre que quelqu'yn 
auroit pensé. 


€ Aïcxes luy tripler le nombre qu'il 
we ura penl , & prendre Ja moitié dul 
Yes produit, au cas qu'il fe puilte diuife | 
© en deux parties e{gales fans fraction; 
que s’il ne peut eftre ainfi diuifé, faites 
qu iladioufte vne vnité, & qu'ayant pris cette moi: 
tié il la triple: Puis demandez combien il y a de fois 
9. en ce derniertriple, & pour chaque g. prenez | 
autant de 2. & vous aurez le nombre penfé; yad- 
jouftant r. fid’auenture la diuifion ne seft peu fai- 
re: que fiau dernier triple il ne fe trouue pas vng | 
fois feulemento. il n’aura penfé qu'vn. 
Nombre penfé , Triplé. Diuifé. Triplé, 
4 een Se 18, 


CF) Be 


Nottes far les Recreations 
. Or eft il que 18. contient deux fois 9. prenané 
donc pour chafque fois 9. chafque fois 2. il aura 
penfé 4. 

Il y ena qui pallent outre, & font encore diuifer 
par moitié le dernier triple, & adicuftent 1.s’ileft 
beloio, Puis demandant coinbien de fois o. eft en 
cette derniere moitié, ils prennent autant de fois 
quatre pour le nombre penfé : y adiouftant 1. fila 
premiere diuifion ne seft peu faire fans adion@ion 
de l’vnité ; 2.la feconde feulement ; 3. fila premies 
re & la feconde diuifion ne s’eft peufaire. Que fig. 
n'eftoit pas yne fois content en la dernicre moitié, 
& qu’on wait peu faite la premiere diuifor, l’on au. 
ta penfé r fi la feconde feulement, of aura pensé 2: 
fil6 n'a peu faire ny l’vne ny l’autre, on aura péfé 3s 


D.H. P.E. M. 


L’Autheur de ce liute avoit fai& icy deux lotiz- 


des fautes, lefquelles nous auons corrigées en chan- 


geant ces mots-cy; y adiouftant 2. fila premiere cr la 
feconde dinifion ne s'est peu faire fans adionG@ion de Pyni- 
té, au lieu defquéls nous auons mis ceux-cy : y ada 
iouflant 1 , fi la premiere dinifion he S'est peu faire, 
En. ` 

_ Afin de rendre plus intelligible ce que noftredit 
Autheur enfeigne en ce dernier article,nous adiou- 
fterons les exemples fuiuans, Quelqu’vn ayant pen- 
f€ 8, le triple fera 2 4. dont la moitié eft 12.le triple 
@icelle moitié eft 36. dont lamaitié eft 18. auquel 
hombre g.cft contenu 2.fois;tellenient que prenant 
4 pour chaque fois 9: tu auras 8, lenombre penfé 


Notes fur les Recreations 

Derechef , quelqu’vm ait penfé 5. le triple ferg 
doncrs.& afin d'en pounoirprendre la moitié ad 
ioufte y 1, & feront 16. dontla moitié eft 8, qui tri: 
plez derechef font 24, dont la moitié eft 12, auquel 
9: eft contenu feulement vne fois : partant tu pren: 
dras vne fois 4. & adiouftantr, à icéluy à caufede 
Pvnité qu'il a fallu adioufter pour prendre la prei 
miere moitié, viendra g: le nombre peufé. 

Item, le nombre penfé foit 74e triple fera 21, au 
quel adioufte 1,& feront :2.dontlamoitiéelt 11,& 
le triple d’icelle 33, auquel adioufte aufli 1, & font 
34, dont la moitié eft17, qui contient 9, feulement 
vae fois’, pourlequel tu prendras 4, y adioufte. 
tas 3.4 caufe que la diuifion nes’eft peu faire la prés 
miere ny la feconde fois ; & par ain tu auras, le 
nombre penfé. 


Auirensente 


Dites luy qu'il double lenombte penfé;'qu'il 
adioutte 4, äce double, & qu'il multiplietorité la 
{omme par 53: Puis apres faictes qu'il adioufke 11 
ce dernier produiét , & qu'il multiplie le tout par 
10. Ce qui fe fera aifément., mettant voizero at 
bourdes auttes chiffres. Puis demandez la lomme 
totale de ce dernicr produit, & fouftrayez cu zzo; | 
Faura penfé autant de fois vn qu'il reflera de fois 
cents l 


Nombre penfc: Doublé Adjouflant 4. multiplié | 
par 5. ; 
7. 14, Weonente: = font 
18. 00, 


AJiou 


g- => BF 


N 


eee as 
Mathematiques. 
Alfouftanti1.mulriplié par to. Oftez-en320.Ond 
donc viennent font reftent penfes 
! 162, 1020. JOD. 7: 


Encores añtrement. 


Dies qu'ildouble le nombre penfé , & qu'il 
adioufté au double 6,8, ou 10, & tel nombre que 
vous voudrez; diées qu'il prenne la inoîitié, de la 
fomme; & qu'il la multiplie par 4; puis demandez 
lafomme du dernier produict, & de fa moitié, fou: 
ftrayez-en le nombre que vous luy aurez fai& ad- 
joufter , reftera le double du nombre penfé. 

DHP ESM ; 

Nous adiouftercns icy vn exemple. Quelqu'vn 
ayant penfé 9. le double eft 12. auquel adioufte 8: 
font 20. dont lamoitié eft ro. qui multiplié par 4: 
viennent 40. dont la moitié eft 26. duquel oftez le -~ 
nombre adjoufté 8. rcftent 12. qui eft double de 6: 
nombre penfé. 

Noftre Autheur anoit auffi fairicy vne tres-lour- 
defaute, la chofe eftant du toût faufle comme il 
Penfeignoit, & iem’eftonne comme ceux quiont ja 
annotté ce liure n’ont apperceu & remarqué ces 
manquemens & de frectuofitez. 

Aduertiffement- 

En matiere detombres, afin qu'il sie femble pas 
qu’on nous defcouure chofe quelconque, il eft ex- 
pedient de lés colliger dextretnent ; & tafcher ales 
feanoir par indultrie,fas fant faire des fubitreétions, 
multiplications, diuifions, ne demandant toufiours 
combien de fois to.combien de fois 100.80.0u bien 
difant onez 10. du nombre quivous reke, oftez en 

: Ge 


Nottes fur les Recréation s 
8. &c. venant iufques à l’vnité, ou à tel nombte 
eu il eft neceffaire de cognoiftre pour deuiner cè- 
luy qu'on apenfé. 
et Quant aux demonftrations des faccties qui fe 
font par les nombres, elles dependent principale- 
ment du fecond 7.8. & 9, liure d’Euclide, & Gaf- 
pard Bachetles a deduites fort folidement: 
| 3 D H.E E.M. A 
ELIR Ledit fieur Bachet demonftte encore plufieuts | 
autres moyens pour deuiner le nombre que quel- | 
ae qu'vn aura pésé,entrelefquels céluy du 4.probl.me 
i femblefortgentikIl eft tel, fais doubler le nombre 
ae i pefe,& à ce doublé fait adjoufters. puis rultiplier 
le tout pars. puis adjoufter to.& multiplier le cout 
pat 10: lors t’enquerant quel eft ce dernier produit, 
& enoftant d’iceluy 350, le nombre des centaines | 
du refte fetale nombre penfé. Par exéple,qu’on ait 
penfé z.fon double eft 6. auquel adjouftant s, vient 
11,qui multiplié par 5. fait 55, auquel adjouftant 10, | 
~ prouient 65, qui multiplié par 10, produit 6,0, du- 
“quelfitu ofte 350,reftera 300;0u tuvois que le ñòm- 
bre des centaines, à fçauoir; eft lenombte penfé. | 
Ora tous ces diuers moyens, nous eh adjoufté: | 
fons vn fort fubtil tiré dela 2. prop. du traiété des 
Logarithmes fait par D. HEN RIO N :ce moyen 
efttel. Quelqu'vnayant penfé vn nombre , di&tes | 
Iny qu'il en penfe yn autre moindre, & puis encore 
vn autre qui foit autant plus grand que ceftuy-la eft 
moindre: & apres qu’il vous dife la fomme dé ces 
deux nombres, & ce feta le double du premier nom- 
bre qu'il auoit penfé : Ou bien qu’il vous dife la 
famme de tous festroisnombres, & vous aurez le 
triple de ceftuy-1a penfé,Exemple,yn homme ayant 


EE EE RE Tr 


| Mathématighes. Fe 
benféo. diétes luy qu’il en penfe vn plus petit, & 
fuppofons que ce foit 6. qui eft moindre de 3. puis 
dices qu'il en penfe encore vn autre d’autant plus 
grand que le premier , ce fera 12. dictes luy qu’il 
-yous dife la fommede ces deux derniers nombres 
penfez , qui eft18. dont fa moitié g. eft le nombre 
penfé. Et fi vous euffiez demandéla fomme de tous 
les trois nombres penfé,c’eft 27. dont le tiers g. efè 
auffi le nombre penfé. ; 
En la fin du Probleme 6: fol. 7- 
-D: LP. Ee oe RE 
Si tous ceux qui ont leu Ja fubtilité de Cardan 
auoient pris la peine d’expefimenter toutesles cho- 
fes qui y font enfeignées, cette plaifante inuention 
laquelle fe trouue au 4. liute,ne feroie auiourd’huy 
ignorée par tant de gens; & les Philofophes qui ont 
efcrit depuis s’en euffent peu fetuir pour monftrer 
gue nous ne voyons pas les obicéts par l’emiflion 
des rayons de nos yeux à iceux obicéts , ains parla 
feception de leurs images ouefpeces és yeux > Cë 
que nous defduirons fort amplement fur l'Optique 
d'Euclide, laquelle nous éfperons mettre bieñ-toff 
én lumiere, 


probléme 4: fel ER 
D. H. P. E. M: 


Eft icy à remarquer que pour pratiquer feure- 
ment ce Probleme , il faut amenuifer en pointe les 
deux bouts du bafton qu’on veut rompre , & lac- 
commoder fur les deux verres, en forte qu'iceux 
eftans de mefme hanteur,les deux bouts ou pointes 
dudit bafton foient aux bords rite 

Ce it 


Notes fur les Recreations 
Probleme 6. fol. 22s è 
D.H.P.E.M. à 

- Ce qui cft icy»ptatiqué fuiuant ce qu’enfeigie 
Cardan au 17ilire de (a fubtilité,eft bien different 
à ce autelt propoféen ce Probleme:car chacun des 
trois batons A B,GCD.,EF, a bien vn bout efleué 
en l'airau deffus delatable mais de l’autre bout 
il s’appuye furicelle , & fuiuantcequi eft propofé 
au Probleme , il fudroit que lefditsbaftonis sen- 
trefupportallent fauseftre appuyez d'aucune chole 
que d’cux-mefines. 

res Probleme F. fol. 23. 

DH. P.E. Missa 
Il femble que ce Pioblemepqui etle 23.dudo- 
&eBachet,n’ait pas eké bien entendu par l Autheùr 
de ce liure : Car puis que lofeph fe faina ( comme 
# dit) fuiuy de 40. foldats, ily awoit 41. perfonnes, 
tellement que tuant toufiours la ¢roifielme ; il fatit 
neceflairenent que lofeph fe felt misen la r6. ou 
zaplace :& fuppofé qu'il n’y cult que 4o. petfon- 
nes ¢amme veut noftredit Autheur, il cuit faliu que 
Tofeph.& fon fecond enflentefté és iz & 28: place 
& hon pas és 16. & 30. comme pourront-ayfément 
recognoiftre ceux qui voudront prendre la peine, 
de ranger d'ordre, 40, zero, & trancher toufours le 
3: lufques à ce qu'il en demeuré que deux. 
Probleme 8. fol. 27. 
poren: WFRP EM: À 
s PluficursArithmeticiens ont enfeigné à prati- 


quex ceicuentroischofes, mais ie pay veu que le 


doéte: Bachet qui ait donné regle certaine pour faire 
le mefmeen- 4, perfounes, & en 4. chofes;c'eftpour- 
quoy nous'rapporterons icy cequ'ilen dit. 


de la difpofition des voyelles,a,¢, | 
di, o, qui en ladite tablette refpond 


que trois voyelles en chafque difpo- | 


Mathematiques, * 

Prens 88. gettons, & en donne vn diceux à ba 
premicre perfonne;2.ala feconde;3.21a troifiefme; 
& 4 à la quatriefme,qui feronten tout 10+ partant 
il én reftera encore 78.Enaprés,que chaque perfon- 
ne prenne la chofe qu’elle voudra;puisordonne que 
celuy qui apris la premiere chofe préne des gettons 
reftans autant qu’ilen a, & que celuy quia pris la fe- 
conde chofe, prenne des gettons reftans quatre fois 
autant qu'il ena; & queceluyquia Sa mee 
pris latroific{me chofeen prenne 16. |, | 
fois autant qu’il en a. Puis fans ricn 
dire, que celuy quiapris la quatrief- | 3 ae 
me chofe demande le refte des get- 5 | ; | 
tons. Or il n’enreftera point , ouil 2 caer 
ilen refteravn nombre exprimé par |; | Le | 
yn de ceux que tu vois icy cotté en 
cette tablette. Partant felon le nom- 3 
bre des gettons qu'il reftera,ferstoy | 


auditnombre : Et bien quiln’y ait | 


fition , celan'importe pas , car {ca à 
chant les chofes prifes par les trois | \ 
premieres perfonnes , il eft éuident 


| 
| 
| 
que la quatriefme perfonne ne peut a | eia | 
| 
| 
| 
| 


ja Já Mao te ja En] 
d 
PASA 


auoir que l’autre chofe qui refte. 39 
Par exemple , fuppofons qu'il refte | 43 
22. gettons , regarde les voyelles | 7e 
qui font à l'endroit de 22. affauoir | To 
e,o, i, car elles fignifient que fas) = 
premiere perfonne a la fecondecho- 5 
fe , & que la feconde perfonne à ja 
RE ee Gc iij 


i 


Na 


Wottes far les Recreations 
@uatriefme chofe, & que la troificfme perfonrie à | 
larroificfme chofe, dont s'enfuit que la quatriefmé 
perfonne à la premiere chofe. Sr 


Probleme. ÿ. fol. 29. | 
D. H,P.E. M. 


Qn peut encore faire aini : verfez de A en trois 
pintes; lefquelles vous verferez en B ; & derechef 
verféz de À. enG: 3-pintes, & cefaifant refteront 
feulément deux pintes en Aten apres de C.acheuez 
deriplir B, auquel font defia 3: pintes, & reftera 
feulement vne pinte dedans C. ce faiét verfez B, 
dedans A. & y aura 7. pintes; puis mettez la pinte | 
qui reftéé en C, dans B. & empliflez C. de A; par- 
fant refteront inftement 4 pintes en À. S 

ous adioufterons icy vne queftion femblable à 
celle cy-deffus, Quelqu'vn ayant vne bouteille de 
32. pintes pleine d'excellente vin, il en veut donner 
fix pintes à vn fien amy, mais pour les mefurer iln’a 
Que deux autres bouteilles » dont livne contient 7, | 
Pintes & l’autre 5-On demande commeil doit faire | 
pout auoit lefdites fix pintes dans la bouteille qui | 
én tient 7èQue la bouteille de 12.pintesfoit D, celle | 


Mathematiques, 
dey. foit S, & celle de s. foit C. Premferement de 
D, empliflez C, & la verferez en S, puisde Drem» 
pliffez encore C,& d'icelle acheuez d’emplir S, & 
ilreftera z. pintes dedans D, & trois dedans C. Ce : 
fait vuidez S,en D,& C, en S. afin qu'il y ait g.pine 
tesdedans D. & 3. dedans $. En apres de D. em- 
pliffez C , puis la yerfez enS, & il reftera 4: pintes 


dedans D. & vne dans C. Cela fai& , vuidez S. 


dans D. puis Cen S. & rempliffez C de D que 
vous vuiderez dans S.où il y a defia vne pinte , & 
partant il y ayra maintenant 6. pintes ainfi qu'il 
eftoitrequis. 

- Forcadel s’eftoit imaginé qu’en toutefemb] alle 
queftion il falloit que les deux plus petits vafes ont 
fent iuftement autant que le grand ; mais le doéte 
Bachet a demonftré que cette condition n’eft pas 
neceflaire:& pour exemple, fiaulieu des deux bou- 
teilles S & G qui contiennent juftement autant que 
D,onen prend deux autres, dont l’vne foit de 8.pin- 
tes, & l'autre des , on pourra mettre les 6. pintes. 
demandées en Ja bouteille quien tient 8. ainfi qu'il 
en fuit. Dela bouteille de tz „pintes emplis celle de 
8,8& de cette-cy emplis celle de g, laquelle tu verfe- 
ras dans celle de 12 : puis dans la mefme bouteille 
de s-verfe les 3. pintes qui font reftées dans la bou- 
teille de8:Ce fait,de la bouteille de 12 emplis celle 
de 8,8 de celle-cy acheue d'éplir celle de sroùilya 
defia trois pintes, & par céfequent refterôt 6.pintcs 
dans ladite bouteille de 8. ainfi qu’ileftoit requis. 

foe ` Probleme 10. fol. 29+ 
D.H.P. E.M. 
Noftre Autheur fuppofe icy que le bafton ne peut 
tomber que de deux coftez , & gas qu'y atta: 
Cc ij 


Nottes far les Recreations 

chant deux coufteaux à guife de contrepoids, ilna 
tombera pas:mais les plus grofficrs {ez uct bien que 
ledit bafton eftant efleué far le bout du doigt peug 
auoir infinies inclinations > & qu iltomberadu cos 
fé où il s’inclincea ,S il n’en elt empc{ché par quel 
que contrepoids, & partantles deux couftcaux ne le 
pourront pas empecher de tomber; toon des deux 
coltez feulement où ils feront attachéz. 


Au chap, 4. du 5. Hure dela Cofdcraphie de 
HENRION, fontenfcionez diuers Moyens. pat 
Tefquels les Affronomes & Geovrapies ont reco- 
Sheu que tout lé dia 
3438. licués francoit. 


ictte de la tefre eft cnüiron 
c  & partant ja diftance dela 
furface d'icelle fufques à fon centre eft plus de 
7700. lienés,aing que dit noftre autheur; mais quant 
à ce qu’il adioufte que par cette efpacé on pourroit 
faire vne defcente à Vis pour aller infques audit cé- 
tre dela terte , cela eft fort efloigné dela propoh- 
tion, veu qwelle parle d’vn cheminement en ligne 
droitte, lequel ne fe peut faire en vne defcéte à vis; 
mais fi feroit bien par vne cfchelle qui viendroit 


‘dudit centre de la terre àla furface dy champ. 
Probleme 32. fol. 58, 

D.H:P.E. M, = : ; 
En lamefime forte quelques apprentifs de la Geg- 
metrie pourront bien auffi aifément circonfcrire yp 
cercle à l’entour d’vn triangle: & d’autres l’eftime- 
Front difficile, maisie necrojs Pas qu'aucun letrou- 
uetrop facile: Etencore qu’efiant donné ynarede 


= 1 


cercleil [oit aià pluñeurs d'en trouucr le centre, 


Mathematiques. 
fick ce toutefois que beaucoup ne le pourroient 
faite, fi on ne leur difoit qu'il faut prendre trois 
poinéts eniceluy arc donné , puis operer ainfi qu'il 
eften(cigne cy deflus. oe 
Probleme 33. fal. 59- 
D.H.P.E.M. 
L’Autheur dit bien , & les plus groffiers le peu- 
vent aufli iuger à l'œil que le quarré ainfi fait , fera 
plus grand quele cercle propolé de toutle quadrila- 


acrecuruiligne CDE F; mais ibne dit pas combien 


‘peut efre iceluy curuiligne at regard , ny dudit 


cercle propofé , ny du quarré reftiligne À À AA: 
Ce que perfonneh’a rien aufli enfeigné iufques à 
prefent; c’eft pourquoy nous adioufterons icy quel- 
que chofe à ce propos.I¢ dis donc que CEdiamettre 
du cercle propofé eftant de 86. parties, la circonfe- 
rence diceluy cercle fera V 73008. & fon aire ou 
fuperficie V 33747948 ; mais le quarré circonferit 
audit cercle, lequel eft efgal au quarré cydeflus cot- 
fruit AA A A ,fera7396.: 8 partant le quadrilay 
tere curuiligne fotiné au milieu.d'iceluy fera 7396 
V.33747948:1¢ tout comme nous auons demonftré 
en yn traicté des curuilignes quenous efperons met- 
tre Bicn roft au iour; & cependant nous enfeigne- 
ronsicy Atrouuer vne ligne droicte egale à la femi- 
circonterence d’vn cercle donné , & confequem- 
ment atrouver le cofid du quarré, egal audit cercle. 
Soit donc le cercle À B CD, duquel le diametre 
ek AG, il faut trouuer yne ligne droicte cgale ala 


Mottes {ur les Recreations 
tnoitié de la circonference Viceluy cecle , & puis 
apres le cofté du quarré egal à l'air du mefme cercle, 


4 Premierement foit prolongé indeterminemen le- 
dit diametre AC; & ayant pris CÊ, egal au femi.jia- 
metre du cercle foit pris EF de 27 parties,telles que 
EËn contient 43-En apres, foit pris le cofté de Phe. 
Xagone AB, & par les poin@s B & G. tiré indeter. 
minementla ligne droite BCG , & fur icelle foit 
tirée perpendiculairement F G, qui rencontre en H 
la ligne droite A D H, parallele & egale à B CG: 
Cefai&, ladi@e ligne A Hou BG fera egale à lą 
moitié de toute la circonference ABC D , &lerea 
Étangle ABG H fera egal à Paire dudit cercle Shis 
nalement , foi trounée la ligne droit AK moyenne 
Pfoportionnelleentre les deux coftez A H,AB,& 
“quarré defcrit fur icelle ligne droitte A K fera 
€gal au cercle propolé , la demonftration de cette 


quadrature le ygrra ay traicté fufJie, 


Mathematiques. 
Probleme 34+ fol: 66. 
DH EM. 
Encore que par cette methode on puiffe d’vne feu: 
Je & mefme ouverture du compas defcrire infinis 
cercles inegaux, fi eft-ce routesfois que ce ne fera pas 
entelle proportion qu’on voudra plus grands iuf- 
ques a Vinfiny,ains feulement plus petits : Car il eft 
manifefte que le plus granddetous ces cercles là, 
fera celuy qui pendant la defcription de fa circonfe- 
rence aura fon centre en vne mefine fuperficie plei- 
ne, & que tous les autres diminueront à mefure que 
le centre „ou pluftoftla pointe de la jambe fixe! du 
compas,s esleuera au deffus du centre fuldit. , 
oes probleme 42. fol. 28: 
D.H.P.E. M: 
La propofition neft pas de deuiner combien il y 
a depieces enfyne des mains feulement, ains com- 
bien ily ena en toutes les deux ¿Ce que PAutheut 
n’enfejgne pas, mais vous le fçauez ainfi, Apres que 
vous fçauez ce qu'il y aenkvue desmains ; fans en 
rien dire, demandez’ combienily ‘ema de plusoude 
moins qu'en Pautre(ou bien qu'il y en auoit au com= 
mencement & par ce moyen: AO defcouurirez 
qu’il yato. piecesen Ja main droicte , & par confe- 
quent vous direz maintenant qu'il ya 24 pieces en 
four dont il y en ato en Ja main droicte , & 14 cn la 
gauche. Es : 
probleme 44+ fol. 35. 
i D.H. P. E.M. 

Encorequece Probleme & le fuiuant foient pris 
delafin du 3.1.dela ge ometrie d’Erard, fi eft ce tou- 
tesfois que la premiere folution que noftre Autheur 
pretend bailler de ceftuy-cy, melt pas dudit Errard, 


Notes fur les Recreations 
ains de quelqu'vn qui ne fçauoit pas que les deux 
coffres eftans de méfme grandeur , & d'égal poids, 
Péferont auffi également dedans l’eau 5 & par aioli, 
quoy qu'onpelePyn & Fautre coffre dedans fair, 
& puis dedans l'eau, on ne pourra pat cela tirer co- 

x Znoillance de celuy oueft l'or ou le plomb, 
: Pribleme 52. fol. 101, 
D.H.P.E. M. 

Ces deux problemes » & aufli les deux que nous 
Jeur adioignonsontefté do“tement traittez par le 
ficur Bachet,c’eft pourquoy les curicux de leurs de. 
monileations auront recours à fes efctis. 

1. Difpofer en trois VANES ces neuf figurest, 2535 4, 5) 
6,7, 8, 9. tellement que l'addition. des nombres de cha- 
que rang de quelque facon qwonla prenne falle tonfiours vne 
inefme foinme, = 

IL faut difpofer lefdits caracteres en trois rangs, 
comme il appert -icy, EE, re 
chacun defquels à trois l ae eS 
defdites figures x & telle- ie 5 | 7 


3 
ment pofées , qu'enquel- | ary = 


que forte qu’on les pren- #3 D varies oi 
ne, foit en long, en large, i ' 
& en diamettre, leur [omme eft toufiours 1e. 

Or fiau lieu des neuf figures numeralles cy def 
fus-on- prend les neufpremieres cartes , le jeu fera 
allez gentils, & fe pourra ` 


encore changer prenät le ois Sao: 

10. au licu de las, & lors B | Ta A Ween 
la difpofition fera comme 468 

il apperen cette autre fi- |— | 
Burc,outu vois quelaso. } 94 LA k 


: Q 
me des nombre de chaque rang eft tonfiours 18. 


Mathematiques: | 

41, Si denx bommès ont propofé entr etx de dire chacun 
Pyn apres Lautre alternatitiement yn nombre à plaifir , que 
matesfois ne furpafje point vn certain noinbre prefix , pour 
voir adionfiant enfemblé les nombres qu’ils diront , qui aŭti 
nera plufi olt à quelquenombre prefcrit ; faire fi bien qu'on 
arrine toufjours Le premier at nombre defline: Ex 
Le nombre deftiné foit 100. & que le nombre 
prefix qu'onne peut paffer foit 10, fi bien qu’il foit 
permis de dire ro , owtout nombre moindre: Par 
exemple, le premier dife 7. te fecond 10 qui font 
17; puis le pretnier prenne 5- qui font 22, & le fe- 
cond prenne 3; qui font 30, & ainfi toufiours Fyn 
apres Pautre alternatiuement chacun prenne vi 
fombie à plaifit ; ne farpaflant point 10 , & qu'on 
adioufte toufiouts les nombres qu’ils diront iufques 
à ce qu'on paruienne à 100 ; & que celuy qui dira le 
nombre accompliffant ico, foit repute pour vain 
queur. Or pout saincte infailliblement., adiou- 
ftez 1, awnombte qu'on ne peut palfer qui eft icy 
to, tu auras IT qu'il faut ofter continucllemet du 
#ombte-deftinéioo"s S& viéndrontices nombres 89, 
78, 67.536,45: 34 2317» t; partänt fitu commen- 
cea dire 1, quel nombre que ton aduetfaire die , iL 
tie te pourra empefcher de paruenir à 12 , & dela 
443, & delaa 14, puis à 45 > & dela à 56, 
puisà 67, & de laa 78. puis apres à 89 : & finalle- 
ment à roo. . i 

Il fera doncaifé à celuy qui entendra bien cette 
facon ‘de proceder, de gaigner toufiours à ce ien, 
joüant contre quelqu vn qui n'en {cara pas le fe- 
cret; & neft pas befoin qu'il prenne & s’arrefte 
toufours aux nombres qu'il aura remarqué eftre 
propre pour gaigner , ains i] pourra au commence- 


N 


Nottes [ur les Recratins 
iment prendre des nombres à la volé, & vers la fin 
éccrocher fubtilement quelqu’vn des füfdits nom! 

bres. 

Problemes2. fol. 1025 
D; HiP. E.M: | 
Le dote Bachet ayant demonftrécette proprie- 
tédela proportion triple, remarque que la propor. 
tion double commençant à Pvnité faidbien vn fems 
blable effe@, mais non pas auec fi peu de poids; car 
Pour pefer par icelle in{ques à 31.il faudroit ces cins 
poids 1.2.4. 8. 16. la où pour pefer iufques à 40. pat 
la proportiontéiple , il n’en faut que quatre, 
i Probleme ss. fol. 105. 
| D.H P.E. M. | - 
Tu vois en la figure cy- deffus , qu'outre la bors 


teille dont eft queftion en ce probl. Pautheur yad- | 


joint vn vafe dedans lequel ily à le bout d’vn tuyau 
courbé , qion appelle vulgairement Syphon , & 
bien que ledit Autheur n’explique point icy ce qu'il 
En pretend faire, fi eft cetoutesfois que ie m'imagi. 
ne quece foit pour enfeigner qu'ayant mis le bout 
d’vn tel tuyau ou Syphon dans vn tel vafe > Ouau- 
tfe vaillcau plein d’eau, ou d’antre liqueur, fi on 
fucce par l'autre bout jufques à ce que le dit tuyau 
s'empliffe de laliqueur qui eft dedans. le vailleau, 
& puis qu'on laiffe librement couler ce qu'on aura 
attiré , toute la liqueur du vaiffeau s’efcoulera de 
hors, le bout exterieur du Syphon eftant plus bas 
qu'icelle liqueur.; car s’il yenoit À eftre plus haur 
que la furfaced’icelle, ou iuftement à fonniueau, 
elle ne couleroit aucunement, finon qu’il n’y en euft 


allez dedans le vaifleau : PONF contrepofer ce qui 
feroit dthors, 


$24 4 P ae des 
Mathematiques. 
Probleme 56. fol. 106. 

s D.H.P.E.M. 

Quand bien l'aiguille fe tourneroit iufques à ce 
qu'elle fut dircétement au meridien , fi eft-ce tou- 
tesfois qu’on ne pourroit pas determiner par cette 
dircdion feule quel cofté feroit le Midy, ou le Sep- 
tentrion,ny aufi FOtient ou POccident, mais feroit 
encore befoin de. cognoiftre vers quelle partie du 
monde tend chaque bout de Paiguille. 

Probleme. 6go fol 127, 

TS DHP EM | 
. LedoGte Bachet a demonftré que ce rrobl.fe peut 
pratiquer en beaucoup de façons diffetentes,& peut 
teceuoit beaucoup defolutions + Pyne defquelles 
feule ment nous rapporterons icy. Que la premiere 
fois elles vendent toutes trois 2.derniers la pomme; 
il faudra qu’à ce prix la premiere femime en vende 8. 
Ja feconde 22. & latroifiefine 36 : mais ia feconde 
fois , elle vendront le refte deleurs pommes 4. de- 
piers la piece : Ce faifant chaque femme receura 
100, derniers pour toutes fes pommes. 

probleme 78. fol- 128. apres le nombre 4. 

et D.H.P.E.M. : 

… Peftime qüe plüfieurs n'ayant veu la derniere 
prop. du 9. d’Euclide feront bien aife de fçauoir lè 
moyen de trouuer ces nombres parfaiéts, c'eft pour- 
quoy nous Penféignerons icy.Efcriuez d’ordretant 
que vous voudrez de nombre continuellement dou- 

les depuis fvnité:puis adiouftez tous ces nombres 
l enfemble, & fila fomme d’iceux eft nombre pre- 
mier, c’eft a dire, qu'on ne peut diuifer par aucun 
autre nombre que par fvnite ) multipliez-là par le 


\ 


Nottes fur les Recreations | 
dernict nombre, & viendra vn nombre parfaick: | 
Mais fila fuldice forme neft pasnombre premier, 
poutluiucz la pofition des nonibtes doubles inl 
ques à ce que vous trouuiez que ladite fomme de 
tousles nombres pofez foit nombie premier: Par 
ainfi ayant pofé1-& 2;leur fomine ef 2, qui eft nő. 
bre premier, & iceluy multipliépar 2 produit 6 que 
eftle premier nombre parfait. Item 1.2. 4. font 7. 
quimultiplié par le dernier nombre 4, produit 23; 
fecond nombre parfait. Mais fi on adioufte 7, 2, 
4; 8, viendront 15: qui m’eft pas vn nombre pre- 
mier , ( car onle peut diuifer par 3, & 5. Feen 
pourquoy il fautcontinuer la proportion double; 
6 Gn aura r,2,4,8,16, dont la fomme eft 31,.quielt 
nombre premier , lequel: multiplié par le dernier 
nombre 16. produit 496. qui eft le troifiefme noma. 
bre parfait; & ainfi des autres. -Orce qui nous a 
le plus induita enfeigner icy cetté facon de cognoi- 
fire & trouner les nombres parfaigts,a efté que plus 
feurs ignorans quets font lefditsnombres parfaits, 
emprennent beaucoup qu'ils eftiment tels, quine le 
font pas pourtant; &entre ceux-là va-certain bito- 
tien de ce fiecle, bien. que doéte ‘és lettres, fe mon- 
fire toutesfois ignoranten Arithmetique,veu qu'if 
eflime 120, eftre vy nombre parfaict, 


Probleme GEE fol. 1365 : 
D. H. P: E: M: 


À ae 5 ie 
Ce-rchauffémentme faiét fouuchit de de que dit 


Henrion vers la finda chaps 7dupremier Hure de 
fa Cofmographies & dont nogscoligeons cePro- 
bleme: 


La 


‘ uelqu'vn 


L 


Mathematiques. 

Quplqu'vn ayant perdu de yeuë vne piece de 
monnoye, faire quilla voyederechef, fans chan- 
gement de difpofition. 

Prenez yn baflinouautre vaifleau vn peu large, 
& qui aitles bordsaffez hauts, & dans iceluy met- 
tez vhepiece de monnoye,puisfaires le reculer de 
vous iufques a ce que vousne voyez plus ladite 
piece; les bords vous empefchant de la voir: alors 
faidtes vuider de leau claire dedans le vaifleau, & 
vousverrez derechef la piece de monnoyes.;. , 

En la fin du Probleme 74.fels 140. Stet cnt, 
DH PEM, 

I. Bapt. porte, & Guil. Gilbert, remarquenten- 
core plufieurs autres proprietez de l’aymant, que 
les curieux peuuent lire dans leurs efcrits.; mais. 
celle-lime femble fort admirable, par laquelle 
vne pieced’aymant eftant reueftué & armée auec, 
certaines lames de ferou d'acier , fa force & vertu, 
en eft tellement augmentée & multiplice , qu'elle 
leue ordinairement trois & quatre fois plus pefant 
qu'elle neferoic toute feule & anud,Meime ven 
ay veu vne à Amfterdam qui eftant nué Jeuoit à 
peine vne clefquine peloit pas vne once;&.eftant 
armée & garnie defer’, leuoit vn marteau pefant 
plus de huitt onces. 

Vne autre chofe dignede remarque,eft que tou, 
te cette force & vertu ne fe rencontre qu'en deux 
points dela pierre de quelque groffeur qu'elle foit 
& que neantmoins fi vous la rompez en plufieurs 
pieces & morceaux, chacune de ces piecesaura sE= 
blablement deux points dire&ement oppotez l'vn 
à l'autrezefquels gift route la vertu de lapierre.Or 
pourtrouuer ces poinéts,qu'on appie poles i ys 


~ 
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plufieurs moyens x & cér Autheur en dit quelque 
chote,mais en telle forte que ie n’eftime pas qu'au: 
cun puiffe entendre ny pratiquer ce qu'il pretend 
enfeigner,finon qu'iten ait cognoiflance d’ailleurs 
c'eft pourquoy nous adioufterons icy ce que lediéb 
Gilbert enfeigne pour trouuer lefdits poles. Ayant 
aucunemencarrondy la pierre d'aymant,pofez fur 
icelle vne aiguille ou filde fer,&cremuez fes extre 
mitez fur fon centre awmilieu iufques à ce que la- 
dite aiguille sarrefte tout foudainemér,& lors Tym 
des bouts’ d'icelle vifera vers le:pole boreal dela 
pierre, & Pautre vets Pauftral. Ce fair, auec de la 
croye ou autre chofe, remarquez fur la pierre vane 
ligne le long de l'aiguille,& puis la continuez tout 
alérour de ladite pierre auec vu filet, afin que vous 
ayez comme lacirconference d’vn cercle,que vous, 
pourrez auf delcrire anec vmcompas OUHEEL de la 
quatriefme partie de votre dire pierre, fitant eft 
qu'elle loir rade comme vne bouille: Cette circon- 
feréceainfideferive, pofez voftre aiguille ou filde 
fer en quelque autrelieu, & come deflus marquez 
vne feconde circonference,laquelle ira coupper la 
premiere en deux poles de la pierre fi-vous auez 
bien & iuftement opere;ce que vous recognoiltrez 
ofant derechef faiguille en vntroifefme lieu:car 
fitatroifiéme circonference va pafler par les deux 
interfedtios des deux premieres,les poinéts d'icel-. 
le feront afleurement les deux poles cherchez, 66: 
venanr autrement, Ceft figne que vousaurez mat 
fait, Vous trounerez encore lefdits poles ainfi:Pre- 
nez vn bout daiguille, ouvir morecau de filde fer 
bien menu, & d'environ la longueur d'en grain 
d'orge,& le prefentez à diners endroits de la pier- 


Mathematiques: 
#e,8& au lieu où ce fil fe tiendrarout droid & pers” 
‘pendiculairement au corps de voftre pierre, [era ‘ 
be des poles d'icelle, & l’autre fera en'la partie 
oppofite, lequel vous cognoiftrez aufli en la mefine 
forte:& pour fçauoir lequel desdeux fera le boreal 


ou lauftral, prefentez l’vn defdirs poles à l'aiguil= 


lede quelque horloge folaire,& s'il attire la partie! 
boreale d'icelle aiguille,c’eft le pole auftral, & au 

contraire, vous le cognoiftrez encore ainfi:prèncz 
vne aiguillé de quadrant folaite, qui naye encore * 
efte frottée ny touchée d’aimant, & frottez l'vn des 

bouts d’icelle auquel yous voudrez des deux poles” 
& puis mettant ladite éguillé fur fon piuor, le bout’ 


| froté fe tournera en la partie du monde dudit poles” 


téllement que s'il s’arrefte du coftéde Septentrion 
(leque! nous fappofons que vous cognoiffez defia) 
vous iugerez que le poreauec lequel vous lauez 
frotre eft leboreal,& au contraire, ' 


Probleme 77. fel. 130, 


»D.H.P. E. M, 


Ce mort Athos dont parle PAutheur eft fei~ 
tue en Macedone, & d’iceluy Mela, Pline 8 
Solin racontent plufieurs chofes qui femblenr 
fabuleufes, & entre autre qu'il eft tellement: 
eflent, qu’on l'eftime plus haut que le lieu du- 
quel tombe la playe-, acaufe (difenc-ils ) qu'il 
y a desautels au fommet d'iceluy fur lefquels 
mettant de la cendre , elle ne s’efcarte ny, difli- 
pe aucunement, ains eft puisapres trouuéé en ` 


Dd ij 


4 
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racfineeftar qu'on Lalaiffée, Ls difent aufi quece 
montAthos a quelquestoisiette {on.ombre iufques 
ala placepubliquede Mitrhine enl’Hede Leme 
nos dont iceluy mont.eft efloigne d’enuiron 86,, 
mille, Mas d'aurar queledit mont Athos eftOrien- 
tal de ladite Ifle,cerue grande eftendué.d’ombre'e ft 

plus. croyable que, ce quiecftdit.au precedent, ny: 
que ce qui fe trounc és Eclogues de la fin du 7.liure 

de Strabon,, conreban£ que ceux qui habitent au 

fommerdu me{me mont. voyent.leuertle. Soleil 
trois heures pluftoft que: ceux.qui.demeurent au 
borde La mer:Or quelque hauteur qu’ait ce mont 
ten ¢ftime pas,commedirnoftreA utheur,gu’'il foie, 
aisé de bien & categoriquement.cefpondre a lade- 
mande qu'il fait:aufli luy mefme n’y're{pond passée 

ce.qu'il dir de la grandeur de la ville née me cons 

tenge pas: Car i’eftime.que quant il parle d’vne vily 
le capable de 10609.hommes, il n’entend pas que) 
cefte capacité foit pour les ranger feulement en vn 

bataillon rectangulaire comme Soldats , ains pour 

y habiter comme‘citoyens, & par confequent cef 

vne grande ineptie de vouloir que chaque homme 

occupe feulement Lefpace yn demy pas. lene 

voy point aufi pourquoy l’Autheur a choif cete 

forme & figure re@angulaire, pluftoft que Ja ‘cir- 

culaire,ou cellede plufieurscoftez,veu qu'elle au-. 

roit bien plusde grace , & contiendrent beaucoup 

plusd'efpace. iror 

Suite de Probleme 77. fol.150. 


D. HiP: E.M; 


Encore que la coudée fut vne.mefure fort ylite: 
chez les anciens, f gf ce tourestois.que fa vsaye, 


— 


STRN 


mie que luy & tous les Anatomiftes qu'il a veu,ont 
! obferué & recogneu qu'ordinairement les boyaux 
de l’homme font de la longueur de 7. fois le corps, 
& que le Prince des medecins Hypocratesau liure 
qu'il a faid de firudture de l'homme, dit que les 
boyaux du cospsbiencomposéfent de lalongueur 
de13.coudées.Ofr éft-il qie 4 grandeur d'yn hom- 
me bien fait & de moyenne haureur;eft d’enuiron 
5. pieds & demy,ou 66, poulcés; 8 partañit felon 
l’obferuarion deBauchinusla longueur des boyaux 
fera de 462. poulces;mais {elő Hypocrates.clle eft 
ainfi de 13. coudées, & par confequent 13.coudées 
vallent 462. poulces; tellement que diuifant 46% 
par 13. viendront 35.poulces 7; [3.pour la longueur 
de la coudée, qui eft préfque le double de ce qu’on 
luy donne communément Ora prendre la coudee 
decette grandeur, toutce que Pline ditde ce Có- 
lofe Rhodian, quadre fort bien aux proportions de 
Dd iij 


_ & demy pour la hauteur BC, 


Nostes: fur les les Recreations 
homme rapportez parnoftre Autheur. Car lates 
fe Viceluy Colofle fera prefque 249.poulces,& la 
dongueirde fon poulce de 83.& le diametre d'ice- 
Juy d’enuiron 28.poulces;par confequent fon tour 
era peu ou moins de 88: poulces ou 7:pieds r. | 3. 
tellement qu'ilnyauroir queles plus grands hom- 
mesqui peuffentembraffer ledit poulce. C'eftaux 
doétes à iuger de cette rencontre, 


Probleme 84. fol. 184. 
D. H, P.E./M: 


Pour micux entendre cette façon de melurer, foit 
tonfiderée cette figure;en laquelle nous fuppafons 


que BC (oit quelque hauteur efleuée à plôb fur le 
plan de B D, auquel foit couché vn miroir A efloi- 
gne de B par 12. pieds, mais la diftance de A iut- 
ques à vospieds D.foit de s.pieds, difant donc par 


regle de trois, À D 6.donne DE 5. combien don- 


nera AB 21.2& la reigle faite viendront 17. pieds 


he 


Pas + aon re 

Mathematiques: > 
> Que fion ne pouvoitapprocher de ladite haw- 
teur BC. pour mefuret aétuellementla diftance A 
B. il faudroit faire yne feconde ftation|, tran{por- 
tant le miroir Aen D, puis fereculer d’iceluÿ inf 
ques à ce.qu’on y voye derechef:le fommer C. 
Quoy fair, il faudroitpoferau premier terme dv= 
ne reigle de trois la difference de la premicrete- 
culée AD.Ala feconde reculée DF. mais au fecond 
tertne ladite reculée AD, &au troifiefme terme 
la hauteur DE. & la reiglé faite, on auroit comme 
deuant ladite hauteur BG, 

Es annotations que Henrion a faiétes fur lepre- 
mier liure de la Geometrie d’Erard , il deduir fort 
aulong, non feulementce moyen demefurer les 
hauteurs auec vn miroir plat, mais aufli les lon- 
gueurs &.largeurs : toutes lefquelles chofes il en- 
{eigne encor à mefurer parle moyende 2. baftons 
où baguettes,& ceauectelle facilité,que toute for- 
te de perfonnes le peuvent entendre & pratiquer, 
c’eft pourquoi les curieux y pourrétanoirrecours. 

Cependant eftamoter.que la multitude d'images 
dont parle !Aucheur en ce liure en l’article {ui- 
uant ne fe voit qu’es miroirs plats de verre, car 
ceux de fonte, de fer, d'acier, ou d’autre matiere 
impenetrable à la lueur, ne reprefentent iamais 
qu'vn image d’vn fen] object. 

Probleme 86. fol. 227, 
D.H.P.E.M. 

A ces quatre queftions nous adjoufterons les 
quatre fuiuantes. 

g. Sivm Canon tire plus loin de la fommite d’v- 
Re montagne, qu du hautd’ ne tour , que du pied 
aicelle, 


Dd iil 


~ Getre'queftion a efte bien fouuent agitée, taie: 
non bien refoluë,car lesivnseftimét que le Canon 
tirerasplus loin eftantau bas de la tour qu’eftant au 
haut d'icellé,prefupposé qu’en Pyne & Vautretires 
la poudre; la balle & la graduation foient efgalless 
&de cette opinion eftlefieur deFumée en famili- 
ce Frangoife: Mais d'autres,entre lefquels eft Dies 
go Vfano; tiennent lopinion contraire; & fur ce- 
la, Vfano ditqu'envh fiecé de ville quelqu’vn 
ayantefté-contraint de loger l'artillerie quelque 
peu plus loing d'icelle que l’onaaccouftamé;on 
luy jcommanda: d'effayer fi d’vmdemy Canon il 
pourroit mettre la balledansladite ville;& voyant 
qu ilne pouuoit atraindre que les remparts,il sad- 
vifad’cfleucren haftela platte forme far laquelle 
fa piece auoitefté logée defix pieds :quoy fait, il 
retourna à l’éffay, & trouna que fa balle alla beau- 
coup plus loing dedans-la ville qu'elle manoir fait 
auparauant , dont apertj:dit Vfano, que tant plus 
le Canon eft efleué, tant plusfa portée eft lointai- 
. wen Mais quantamoyieftime que ta portée doit 
eftre égalle : car le Canon place au bas de la troup 
eftant pointeenmefme graduation que-celuy du 
haut deladire tour, il eft certain que le mouuement 
ou portée violente de la balle de Pyn {era paralel- 
leacelle de Pautre; & auffi d’égalle longueur,puis 
qu'on y prefuppofe balle & poudreégalle. Iene 
vois pas aufli pourquoy le. mouuemét mixte qui le 
fait en are,doiue eftre plus grand en vn lieu qu’en 
l'autre,bien eft il cuident que le mouuement natu 
rel dela balle du Canon qui fera da haut de la tour 
fera d'autant plus long que celuy d’embas ; que la- 
dite tour fera haute : tellement que i’eftime q'vn 


Mathematiques. 


Canon place au bas d’vne tour doit tirer aufi loim 


qu'eftantau hautd'icelle, moyennant qu'en l'vn & 
Pautre lieu la balle, la poudre, & la graduationow 
Pinclination du Canon aVhorifon foient égales. 
2.Sçauoir mon fi vn Canon tire plas droit de basen haut 
que du haut en bas. Le rc 
“ Le fieur Fluranceen fes Elemens de Partillerie 
tientlafirmatine , & fes raifons, font, qu’au coup 
qui porte en haut,il y a grande refiftancede la part: 
de la balle;tellement que la force qui ponffe fe lie 
& lerre eftroittementäelle, tant que durant fa vi- 
ue forceelle ne lui permet de gauchir du droitche- 
min par lequel ellelachaffe.Puis Pair eftefmen fa- 
cilementen haut, qui en¢oreentretientla balleaw 
droit eflancement. Mais quand le coup:va en bas, 
la force qui pouffen’y eft pas feulemét portee,mais 
laballe auf par fa naturelle pefanteur:tellement 


que laliberré du mounement fait que la force mou- 


uante s’amollit, & que la balle defcend aisément 
au deffoubsdu droit cours qu’on luy vouloit faire 
prédre, s’en dérobe & tombe plus bas qu'on nede- 
frcroirEetaçoit que la difference en foit infenfi- 
bleenpetivesdiftances , fi eft-ce tontesfois qu'on 
voitenidemment que la portée de point en blanc 
mäque bien plutot en la mire de haut en bas,qu’é 
celle debas en haur, l’on experiméte auffi plus loin 
en haut le coup droict, qu'en bas; & font les coups 
loin beaucoup plus dangereux venant den bas que 
d'en haut. Aux harquebufades & moufquetades 
qui perdent en peu d’efpaces leur portée de poinct 
en blanc, cela eft fort fenfible: car on voirordinai- 
tementaux fieges devilles que le foldat qui au de 
dans eftefleué derriere yn parapel, netire pas A 


Voir encor remuerleCang auec fon affuftage apres 
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droit emlatefte deceluy quidefcouure en bas dans| 


la tanchée, quel’affiegeantdonne droiG dans la 
„moindre partie qui luy paroiftde Vafliegé fur le 
“haut de la muraille ou du rempart : ce quiaduient 
non {sulement aux armées de noftre aage, mais 


> 2 LA 4 
Yont auffi experimenté les anciens en toutes are 
# 2 à R [A » 
mécs d’aft du temps pafsé.Entre les Romainslere. | 
š ; fle À 
marqua premierement Q Claudius Quadrigarius | 


envn fiege que Meréllus Proconful en Sicile mit 
deuant vne ville(peut-eftre devant Syracufe.) Ce 
Soldat hiflorien rapportanrce fiege an Ig, de fes 
Annallesen efcrir ainfi: Tantl'Archer que le tis 


teur.de fonde s'employede grand courage, maisil | 


ya cette difference detirer fléche on pierre en | 


haut ou en bas, que ny I’vne ny l'autre ne {cauroit 
eftre decochée droit en bas, mais bien en haut: 
pource les foldars de Metellus eftoient beaucoup 
plus rarement bleflez » & chaffoient cependant 
aisément les ennemisde la courtine, 


3+ Si le Canon recule en mefine temps qu'il tire. 


Le Sieur de Fumée traitant cette queftion en 
fon Arfenacde la milice Françoile rapporte trois 
Opinions; la premiere defquelles eft de ceux qui 
veulent que la balle foit fortie du Can6auant qu'il 
recule , mais n'ayant aucune raifon que quelques 
inconueniens qui peuuét arriuer,& ce faifantem- 
pefcher qu'on tire iute, ilsne meritent qu'on les 
efcoute.Car lesbis & expers Canoniers y fçauent 

len aisémét remedier, voire mefme ces inconue- 
niens-[à inftifient la faufferéde leur opinion:Mais 
ce qui lay dônequelque vraye femblace,eft qu’on 


Mathematiques. 

que la balle eft fortie : à quoy ic refpondsque ce 
mouuement commence bien en melme tempsque 
celuydela balle, mais qu'il ne fe faict pas fi prom- 
ptement à caufe de l'appuy que le bout du fut fai 
contre terre,& aufli que les chofes meueés & pouf= 
fées par violence ne s’arreftent pas tout a coup & 
enyninftant, ains peu à peu felon que la force & 
vertu mouuantesallentit , & ce tant pluftoft que 
les chofes meuës font lourdes & pefantes. 

Ily enad’autres qui au contraire de ceux: là tien- 
nent que le Canon eft reculé premier quela balle 
en fortejacaufe, difent-ils que c'eft l'air renferme 
qui caufe cel effer &efforr,& le feu qui veut fortit 
pour tirer en fon centre, fi queanfii-roft que le fen- 
a prins en la poudre,en mefme inltant il fait fentie 
{a force :tellement qu’à caufe de la longueur de la 
cane ou ame du Canon, ila reculé auant que la bal- 
leen forte, eftant certain qu'elle ne peut fortir fi 
toft, 8 faire tant de chemin dedans ame que le feu 


. Pour refponce,a laquelle opinion fervent les rai- 
fons du fieur Flurance,quiticnt le milieu entre les 
| deux precedentes;(cauoir eft,que le Canon recul- 
le en mefme temps qu'il tire : ce quime femble le 
pus probable : car comme ildir,le feu prend en la 
lumiere du Canon, laquelle neft pas inftement 
au fond de lame d'iceluv,tellement que la rare fa- 
tion fe faifanr,elle caufe violence en mefine téps 
gant du cofté de la bouche du Canon , que vers le 
fond de l’ameslaquelle violence & effort qui fe fait 
vers la bouche cnuoye la bale dehors envn moméc 
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& de l’autre cofté elle fait la reculée, voire mefmez 
quand bien l'ignition fe commenceroit au fond de 
lame, encore te feroit-il quelque peu de reculée à 
Finftant de la rarefaction pour raifon de l'appuy 
que la rarefaction, prend:au fond de Pame : carla 
grande violence, & larefiftance dela balle fontle 
recullement:&adjoufteleditfienr Flurance quela 
raifon décérappuy fair que le Cano qui eft pointé 
de bas en haut recule plus que celuy qui eft pointe 
àniteanou de haut en bas:car laballe qui eftpesa- 
te,& qui par confequent eft violentée en fonnatu= 
rel quad elle eft pouflee en haut, felifte plus que fi 
elleeftiertéeien bas,ow pour le plus en ligne para» 
icelle à Vhorifon:& tat plus elle refifte,plus la force 
qui chaffe prend d’appuy fur le metal, lequel côfe- 
quémmenteft contraint obeir & de ceder dauan- 
tage en reculant. C’eft pourquoy ceux qui veulent 
augmenter la force du coup mettent quelque rem- 
partau derriere du Canon contrelequel il frappe, 
& s’arrefté auant faiufte reculée. Car la force de 
lararefaction trounant vn plus affeuré appuy d'vn 
colte, elle chalfe plus violemment de l’autre, mais 
aufli le metal paktit d’auantage. Bref, d'icy nous 
colligeons que l'impreffion de la reculée ne fe fait 
qu'au remps que la balle demeure dedans le Ca- 
non: car quand elle eftAchors,il n’y a plus de vio- 
lence de la part du feu , quirefpirat libremét s’en- 
fuir là haut anec vne pleine liberté. Au furplus,eft 
à remarquer que la lumiere du Canon eftantdon- 
née vn pen au deffus du fond de l’ame,ne caufe pas 
feulement la reculée du Canon,ains fait encor que 
Ja vehemence en eft beaucoup plus grande : cat le 
feu cftant donné au milieu dela poudre, elle s’en- 


Mathematiques: 

flume mieux que donnée par vn bout: Os d'au- 
tancplus que linflammation fe faict entiere, la fu- 
reur de la machine eft plus grande: C'eft pourquoy 
Yon faict auiourd’huy des perirs piftolers, qui,per- 
cezainfi,ont lafauflee beaucoup plus grande que 
de plus longs, ayans la lumiere au fond du canal. 

4. : Scausir-mon, fi les MOUHCINENS, qu 0A faith pour. 
Sexempter des Canonnades fe font auec ingement, 
.Lefieurd’Auelourt traictanticette queftion apres 
Montagne, tient auec raifon la negatiue. Car, dit- 
il,chacun {cait affez la promptitude & violence de 
l'artillerie,laquelléeft vne efpece de foudre & tõ- 
nèrre,de forte quele.conp eftplutoftarriueà nous 
quenousn’enauons ouy le bruict. Er partant aux 
Canonades, depuis qu’on leur eft penteen butte, 
comme les occafions de la.guerre portent fouuent, 
il eft. mefleant.de.s’efbranler pour la menafle du 
coup, puis que pour fa vifteffeon le tient ineuira- 
ble:-il y en atel, qui pour auoir haufse ou baifse la 
tefte; en a pour le moins apprefté à rire afes copa- 
gnons.. Ncaumoinsqirelques-vins eftiment que plu- 
fieurs ont par ce moyen éuite le conp:& par exem- 
ple, difenr que Laurent de Medicis , Duc d'Vrbin, 
afiegeat Madolpheplaced’Iralie, aux terres qu'on 
nomme duVicariat, voyant mettrete feu a vne pic- 
ce qui le regardoit , bien luy feruitde faire la Ca- 
ne: car autrement le coup qui ne luy rafa que le 
deflus de lacefte, luy donnoit fans doubte dansle- 
komach. Sémblablemenr au voyage que l’Em- 
pereur Charles V. fit en Provence: le Marquis du 
Guafteftant allé recognoiftre la ville d'Arles, fe 


lança tellement à Quartier voyantimettre le feu à 


Nottes [ur les Recreations 
vne couleurine, que fans cela on tiét qu'il en auoit’ 
dedans le corps: Mais le fieur de Montagne ref- 
pondant à cesexemples- là ; ditqu’il tie croit pas 
que ces mouuemens fe fiffentauec difcours : car’ 
quel iugemenr(dit-il) pounez-vous faire de lami- 
re haute ou bafle,enchofe fifoudaine? & eft bien 
plus aisé à croire que la fortune fanorifera leur 
frayeur;& que ceferoit moyen vneautrefoisaufls 
bien pour fe ietter dans le coup,que pour leuiter. 


Probleme 87. fol: 234, 
D.H.P.E.M. 

Eft à notrer qu’en la plus part des12.queftions dé 
ce Prob.il y auroit beaucoup de nombre faux, par- 
tie defquels nous auons corrigée & laifsé les autres, 
parce qu’en quelques endroits il euft fallu tout 
changer,& par ainf on n’euft plus recogneu ¢e qui 
eftde l’Autheur : Toint que cesfautes-là nempel- 
chent pasledifcoursde la queftion, & peuvent e- 
fire facilement corrigées par ceux qui {cavent la 
multiplication, & voudront prendre la péined’en 
faire la fupputation: 

Probleme 88. fol. 247, 
D.H.P.E.M. 


Mathematiques: 
En Holande, & autres provinces du pays bas, om 
fe fert fort de cette machine pour efleuer les canes 
dvn lieu bas qu'on veutdeffeicher en vn autre lieu 


plus haut d’où elles fe peunét efcouler.En quelque 


lieu cette machine eft meuë par vne eau courante, 
ainfi que moftre cette figure;mais en d’autres lieux 
où iln'y à point d’eau courante, on applique ladite 
machine avn petit moulin à vent; principalement 
les Hallandois,quad apres lhyuer ils veulent faire 
efcouler les eauës de leurs prairies.On Ia pourroit 
aufli faire mouuoir auec yncheual, ona force 
d'hommes, comme nous dironsailleurs, & cepen- 
danti’aduoué que ie ne voye pas commérauecvn 
cor de chaffeur on puiffe en le cofttournat perpen- 
diculairea Phorifon,faire monter vne balle en def- 
cendant, & ie m’affeure que ceux qui le voudront 
experimenter recognoiftroær que noftre Autheur 
sy eft trompé. 


D.H.P.E.M. : 


Cecy eft traicte par le Sieur Errard au chap. 13: 
du 3. liure de fa Geometrie : mais eft noter qu'il 
y a des pierres & autres corps pleins de pores, par 
le(quels l’eau s’imbibe en iceux,& par confequent 
tels corps ne peuuent pas eftre exactemét mefurez 
par cette facon,ains feulement les pierres ou autre 
corps tellement folides & fans pores que l’eau ne 
Sy puille imbiber. 


FIN. 
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